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Le monde entier à 

vos pieds pour 20 et. 

avec un magnifique appareil de radio, 
grâce à notre système de location avec compteur. 

Aucun acompte à l'installation. 
Pas de factures de réparations. 

âSfè? Radio 

S Télévision 

I £d- 

YVONAND 

-Tél. (024) 51113 

Yverdon 

Des milliers 
de clients 
satisfaits. 

Demandez 
prospectus 

et renseignements. 

Rue du Lac 8 

XEROGRAPHIE 
Service photocopie/minute 
Discrétion — Economie — Rapidité 

Maison Paillard, optique-photos 
Rue de Romont 11 — Fribourg 

Les pneus... 

de votre tracteur, jeep, auto... 

sont-ils en état de rouler? 

Sinon, adressez-vous à 

yàPNEU-SERVICE 

j/M Avenue'de Rome 11 
FRIBOURG 
Téléphone (037);2 4876 

GROS RABAIS sur les pneus de tracteurs 

Consultez-nous ! 

Delaquis 

FOURRURE 

Rue de Lausanne 15 

Tél. 144 46  _ FRIBOURG 

Se recommande 

N'HÉSITEZ PLUS! 

La gamme des réfrigérateurs 

MENA-LUX / ARTHUR MARTIN 

vous permet le meilleur choix 

Modèles de 130-300 litres 

Prix dès Fr. 398.- 

Conditions très avantageuses 

Visitez, sans engagement, nos magasins et dépôts 

Entreprises Electriques Eribourgeoises 

FRIBOURG — CHATEL-ST-DENIS — CHATEAU-D'ŒX — PAYERNE — ROMONT ET AUTRES DÉPOTS 
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Le tourisme 

une valeur économique 

enfin prise au sérieux 

« l.c tourisme a eu jusqu'à maintenanl la part congrue dans l'éco¬ 
nomie cantonale, malgré les nombreuses possibilités qui existent soit 
au bord de nos lacs, soit dans nos Préalpes. soit encore dans nos 
vieilles cités historiques. » Telle est la constatation que le Conseil 
d'Ktat inscrivait l'automne dernier en tête de son message accom¬ 
pagnant le projet de loi sur le développement du tourisme et la per¬ 
ception des taxes. Il faut reconnaître en effet que, pendant de nom¬ 
breuses années, le canton de Fribourg s'est, contenté d'un tourisme 
essentiellement de passage. Sous cette forme, le tourisme n'est pas 
des plus intéressants, car le touriste qui ne fait que visiter certains 
sites de notre canton dépense peu d'argent lors de son rapide passage. 
Dès <pie le touriste loge sur place, l'apport économique du tourisme 
augmente dans une très grande mesure. 

Au cours de ces dernières années, un effort gigantesque a été entre¬ 
pris. en (iruyère principalement, par les aménagements des stations 
de Charmey et de Moléson-Yillage. De son côté, Kstavayer-le-I.ac 
jette les bases d'un centre de sports nautiques. D'autres réalisations 
pourraient encore être citées: aménagement de terrains d'aviation, 
construction de piscines, transformation et modernisation de nom¬ 
breux hôtels et restaurants, ouverture de nouveaux établissements 
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M. Jeun-Paul March and, directeur de l'Office 
fribourgeois tlti tourisme, entré en fonction le 
15 juin dernier. Chacun souhaite que, sous su 
jeune et dynamique impulsion, le tourisme fri¬ 
bourgeois poursuive l'essor qu'il a pris depuis 
quelques années. (Photo Ii. Hast, fribourg) 

publics, installation de places de camping et de terrains de sports, 
illumination de monuments historiques comme à Hoinonl par exemple, 
etc., etc. 

Tout cela est le résultat d'efforts entrepris soit par l'initiative 
privée, soit par les communes, soit par des sociétés locales de déve¬ 
loppement. Jusqu'à l'an dernier, on pouvait toutefois regretter l'ab¬ 
sence d'une certaine coordination. Un besoin se faisait sentir d'ins¬ 
taurer une véritable politique fribourgeoise en matière de tourisme. 
Ce rôle était certes dévolu à l'Union fribourgeoisc du tourisme. Mais 
celte organisation de faîte, faute de ressources linancières suffisantes, 
n'a pas eu l'influence (pie I on pouvait attendre d'elle. 

L'adoption, en novembre dernier, par le (irand Conseil fribourgeois, 
de la nouvelle loi sur le développement du tourisme et la perception 
des taxes ainsi (pie le règlement d'exécution arrêté par le Conseil 
d'Etat, en avril dernier, vont certainement remédier il cet état de 
choses. « Le tourisme, comme le disait encore le Conseil d'Ktat dans 
son message, doit à son tour entrer dans une phase active de déve¬ 
loppement. » 

Kntré en fonction le 1T> juin dernier, le nouveau directeur de l'Oflice 
fribourgeois du tourisme, M. .lean-Paul Marchand, s'est donné pour 
première tâche la mise en route de l'application de la nouvelle loi sur 
le tourisme. On sait (pie celle-ci prévoit notamment la perception de 
laxes de séjour, l'une cantonale au profit de l'Union fribourgeoisc du 
tourisme, et l'autre locale, pour les sociétés de développement recon¬ 
nues. L'organisation de la perception de ces taxes constitue un travail 
administratif assez ingrat. Mais, pour l'avenir, le produit de ces taxes 
constituera l'une des principales ressources aussi bien pour l'Union 
fribourgeoise du tourisme (pie pour les sociétés de développement. 
•Jointes au subside annuel de 50 000 francs au moins verse par le 
canton, ainsi qu'aux cotisations acquittées par les milieux intéressés, 
ces taxes de séjour procureront aux responsables du tourisme fribour¬ 
geois les ressources linancières qui jusqu'ici faisaient défaut. 

Fribounj-Illustré — Ile,/lets fribourgeois 

Depuis le début de ce mois, chaque, samedi et dimanche soir, llomonl 
offre un nouvel attrait à ses visiteurs, lin effet, grâce. à une. initiative 
prise par l'autorité communale, les monuments historiques de. la ville 
sont illuminés: ainsi surgissent de l'ombre la collégiale, 1e château, la 
Tour à lioijer el les tours des remparts, chargés de sept siècles d'histoire. 
Notre photo: Le clocher de la collégiale, clocher datant du XIIle siècle, 
et qui fui épargné lors du tragique incendie qui détruisit lu ville et les 
deux tiers de l'église en 1434. (I'hoto Oilbert Fleury, Huile) 

Abonnez-vous à Friboura-illistré 

Je souscris un abonnement à Fribourg-lllustré 

pour les U derniers mois de cette année au 

prix de pp. 3.50 montant qui sera payé 

* par bulletin de versement 
* par remboursement 
(* Biffer ce qui ne convient pas) 

Nom: 

Prénom: 

Profession: 

Localité: 

Rue et N°: 

A découper et à retourner à 

« FRIBOURG-ILLUSTRÉ », P. Charrière 
Pl. du Cheval-Blanc 7, Bulle 
Tél. (029) 2 73 27 C. c. p. 17 - 2851 



Hôtel du Cerf, Estavayer-le-Lac 

Restauration soignée (spécialités) dans un cadre intime 

Motel moderne et tranquille 

Se recommande: Fam. Michel Tél. 6 30 07 

Estavayer-le-Lac, au centre de la ville 

Parc pour voitures 

Estavayer-Plage 
La Perle des plages, situation idéale au bord du 
lac, avec son magnifique sable naturel. 
Baignade sans danger pour les enfants. 
Place de jeux, parc ombragé 
Restauration sur assiette, pique-nique (kiosque) 
Toilettes, douches chaudes et froides Vente et 
location de caravanes neuves ou d'occasion. 
Fam. O. Locher, Estavayer-le-Lac, tél.63044 

Menuiserie A. Gutknecht 

Fabrique de fenêtres 

Estavayer-le-Lac 

Transport en tous genres 

Roland Godel 

Sable et gravier du lac 

ESTAVAYER-LE-LAC Tél. 63282 

Chantier naval 

B. Périsset, Estavayer-le-Lac 

toute la gamme des bateaux pour la rame 
le moteur 
la voile 

Agence Johnson 

Jean Blöchle Abonnez-vous à 

Fabrique de meubles 

ESTAVAYER-LE-LAC Tél. (037) 6 30 56 Fribourg-lllustré 
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BU L LË 

Pour la rentrée des classes 

Beau choix de 

£ tabliers pour enfants 
0 collants 
Q bas et mi-bas 

AU TRICOT MODERNE 
A. Sansonnens Grand-Rue Bulle 

Timbres-escompte Points Béa 

Toutes les spécialités de plastic et articles pour 
cadeaux 

Jouets — Souvenirs 

AU GAI LOGIS 

(en face de la poste) 

J. TORNARE-BASTARD 

BULLE Tél. (029) 2 84 59 

Vve E. MARMILLOD 

Librairie 

Tabacs - Cigares 

Bulle 

Garage Touring S.A., 

La Tour-de-Trême 

DU PRÉ, frères 
Ventes, Echanges, Réparations 
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ESTAVAÏER-LE-LAC 

uv»c v»ille veut marier 

1 

/c Y^SSSC present 

par Gérard Périsset 

Il nous paraît judicieux, avant de nouer 
<le plus amples connaissances avec Ksta- 
vaver-le-Lac, d'écouter ces quelques paro¬ 
les du poète délicat, et amoureux de sa ville 
(pie fut le regretté Hobert. I.oup: « Ksta- 
vaver est l'une des terres qui soient restées 
les plus latines de la Suisse romande: ce 
pays n'a jamais subi l'influence alémani¬ 
que. Toujours libre, farouchement indé¬ 
pendant, il a su garder son patrimoine de 
bonhomie, de prudence et de joie. » Kn 
décrivant encore les tours médiévales 
dansant dans la prairie, les toits pesants 
et disloqués menant une folâtre sarabande, 
Hober Loup s'est montré un écrivain sen¬ 
sible pénétrant avec un égal bonheur les 
<;ens et les choses. 

Que dirait pourtant le poète s'il revenait 
à Kstavayer en lil(ir>? Sans doute il se ré¬ 
jouirait: les coutumes sont vivantes, le 
patrimoine de bonhomie, de prudence et 

'3Fï atâSÊ iflHH. îtt MSËSrfc" I * * är, 
Surplombant la falaise, le Château (VEslaumjer et son célèbre donjon. 

La collégiale d'Estavaijer, bâtie au XlVe siècle. 

La Tour des Cormontants, au quartier de Hivaz. 

de joie est intact. Autorités et particuliers 
ont su garder presque sauf l'aspect « musée 
en miniature » dont parlait Victor Tissol. 
De vieilles façades se sonl vêtues de clair 
sans perdre ni altérer leur cachet moyen¬ 
âgeux ; des pavés neufs ont remplacé dans 
les rues ceux qu'avait, déjà foulé le brave 
Claude d'Kstavayer. 

Mais le Staviacois a dû marier le présent 
au passé. I.a ville s'est développée au 
rythme vertigineux de la vie moderne, l.es 
difficultés se sont accumulées, entraînées 
par des impératifs démographiques. Une 
fois encore, les responsables furent à la 
hauteur de leur tâche. Usines el maisons 
neuves ont surgi, sans trop endommager 
l'aspect de la cité « serrée fraternellement 
au seuil de son église ». 

Dressons maintenant, un aperçu des réa¬ 
lisai ions industrielles, scolaires et touris¬ 
tiques ainsi que des problèmes posés aux 
responsables des destinées d'Kstavayer. 

Une cité qui «éclate» 

l'eu de villes sans doute, dans notre pays, 
ont connu un développement aussi rapide 
tel que l'a vécu Kstavayer-le-Lac. Il y a 
une dizaine d'années à peine, le modeste 
chef-lieu broyard jouissait encore d'une 
paix et d'une sérénité qu'affectionnaient, 
ses nombreux visiteurs. Du quartier de 
nivaz à celui de la Bâtiaz, du Cerf à celui 
d'Outre-pont, chacun se connaissait. I.es 
nouvelles franchissaient murailles et rem¬ 
parts à une allure extraordinaire. La véri¬ 
table mentalité des petites villes en somme. 

La quiétude dans laquelle vécurent si 
longtemps les Staviacois, les « Pertzets » 
comme on les surnomme, ne pouvait certes 
durer éternellement. Le remarquable effort, 
fourni par les autorités cantonales dans 
le domaine de l'industrialisation porta 
d'abondants fruits dans la cité à la rose. 
Sous l'impulsion d'hommes dynamiques et 
clairvoyants, des usines s'édilièrent peu à 
peu aux abords de la localité. Conserves 
Kstavayer, Lamelcolor, La Civette, Sipo- 
rex vinrent s'adjoindre avec bonheur aux 
industries existantes, Charmag et Favag. 
L'économie staviacoise s'élaborait, d'intel¬ 
ligente façon. 

De nombreux ouvriers qui désertaient 

chaque malin leur ville trouvèrent ainsi 
sur place les moyens de se créer une nou¬ 
velle situation, l/arrivce d'une foule do 
Confédérés el de saisonniers favorisa natu¬ 
rellement la const ruction de blocs locatifs. 
A l'heure ad nolle, le problème du loge¬ 
ment n'est pourtant pas encore entière¬ 
ment résolu. Le commerce local à son tour 
subissait les heureuses répercussions de 
cette soudaine évolution. Un groupement 
Irès actif naquit d'une entente entre négo¬ 
ciants, artisans, industriels el gens de pro- 

(Suite en paye 7) 

Coup <l'œil sur les toits d'Eslauai/er. 



HENKE-EIGER 

Chaussure de montagne avantageuse, cuir chromsport noir 

ou cuir naturel lisse, semelle Viram 

Pour Dames Fr. 72.80 Pour Messieurs Fr. 79.80 

L'appel de la montagne vous fera découvrir 

les joies de la marche et de la nature ! 

Notre personnel aimable et compétent vous montrera 
volontiers nos nombreux modèles en chaussures de marche 

soit les modèles : 

Gemsstock - Generoso - Vacanze - Salève 

Gotthard - Oberland - Ceneri et autres 

Voyez notre exposition spéciale 

1KUR7H 

Rue de Lausanne 51 et H 

Rue Abbé-Bovet (derrière la Poste principale) 

FRIBOURG ET ESTAVAYER-LE-LAC 

Hôtel-Restaurant 

du Château 

ESTAVAYER-LE-LAC 

JARDIN OMBRAGE 

GRAND PARKING 

Spécialités de poissons 

Juke-box with pictures 

CONSERVES ESTAVAYER S. A. 

Estavayer-le-Lac 

Jggjjj _* l*fc k'flki 

Farines de commerce 
pour la boulangerie 

Farine à façon 
pour les agriculteurs 

Moutures triage-séchage 
de céréales diverses 

Estavayer-le-Lac 

Fabrication de tous les aliments pour le bétail 

Concessionnaire PROVIMI 

Service à domicile Tél. (037) 6 30 46 

1470 Estavayer-le-Lac I 037-63792 I Frlbourg / Suisse 

amelcolorN 

La plus grande fabrique romande 
de stores à lamelles et volets à rouleau 
en aluminium 
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fessions libérales: le Cercle économique 
staviaeois, qui participe de très près au 
développement de la ville. 

Le fait de siéger au sein de t'Kxécutif 
communal constitue actuellement une 
charge astreignante. Les problèmes les 
plus divers s'accumulent sur les tables de 
la Grenette: filtration et épuration des 
eaux, réfection des rues, création et nou¬ 
veaux locaux scolaires, judiciaires et com¬ 
munaux, d'abattoirs, mise au point d'un 
plan d'aménagement de la ville et nous en 
passons. 

Ces quelques brèves considérations suf¬ 
fisent à démontrer, à mieux comprendre, 
l'état d'esprit dans lequel vivent depuis 
près de dix ans les Staviaeois. 

Un peuple studieux 

Cité d'études, Kstavayer mérite cette 
appellation depuis fort longtemps. La 
qualité de renseignement que l'on donne 
dans les différents instituts tant féminins 
que masculins s'est acquis une solide répu¬ 
tation bien au-delà de nos frontières. Sta- 
via, le Sacré-Cœur, la Corbière accueillent 
chaque automne plusieurs centaines d'étu¬ 
diants. I.'Kcole secondaire que dirige M. 
Emile Chassot connaît un développement 
réjouissant. Kn quelques années, le nombre 
des élèves a quasi doublé. L'ouverture de 
nouvelles sections à Domdidier, Cugy et 

L'ancien ponl-levis du château el un chemin de ronde. 

Le môle * de bise » du port d'Eslavai/er. 

Montagny-la-Yille a permis l'accès aux 
études secondaires à de nombreux jeunes. 
Le manque de salles de classe se fait toute¬ 
fois fortement sentir à Kstavayer. L'im¬ 
passe dans laquelle on est engagé trouvera 
sans doute une issue lors de la construction 
d'un nouveau bâtiment. 

L'accroissement du nombre d'écoliers 
inquiète également, les autorités scolaires 
catholiques et réformées. Dans ce do¬ 
maine, mentionnons l'heureuse expérience 
staviacoise réalisée cette année en créant 
une classe pour élèves étrangers. 

Le réveil touristique staviaeois 

Ville pittoresque, Kstavayer connaît du¬ 
rant la saison estivale surtout une affluence 
de touristes considérable. La collégiale et 
ses merveilleux antiphonaires, le musée et. 
ses inénarrables grenouilles, la ville elle- 
même avec ses remparts, ses portes et ses 
rues constituent un pôle attractif certain. 

Présidée par un homme aux vues larges 
et à l'esprit dynamique, .M. Pierre Bu- 
gnard, la Société de développement œuvre 
depuis l'an dernier avec une activit é fébrile. 
Longtemps plongé, faute de moyens finan¬ 
ciers conséquents, dans un profond som¬ 
meil. ce groupement est à l'origine d'un 
renouveau touristique réjouissant. Des 
personnalités perspicaces ont, tiré le voile 
sur les multiples possibilités qui s'offrent 
à la cité. A la suite de fructueuses séances 
convoquées par le préfet, d'Kstavayer, M. 
Georges Guisolan, la construction d'un 
téléski nautique a débuté le long des rives. 
Cette réalisation, unique pour le moment 
en son genre en Suisse, devrait être le pré¬ 
lude !i l'aménagement d'un vaste centre 
de sports aquatiques. 

D'autres réalisations sont, à porter à 
l'actif de la Société de développement,. 
Citons la décorai ion florale des fontaines, 
le concours de façades et, balcons fleuris, 
1 opération de nettoyage. Les touristes et 
les Staviaeois eux-mêmes auront donc cet 
été contempler une cité propre, coquette 
et accueillante. 

La contribution du Cercle de la voile au 
développement, touristique, staviaeois mé¬ 
rite d'être saluée avec plaisir puisque l'une 
des deux écoles helvétiques de yachting 
se trouve précisément à Kstavayer. Afin 
de satisfaire aux nombreuses demandes de 
places d'amarrage, un nouveau port de 
petite batellerie va se construire prochai¬ 
nement. 

On ne peut passer sous silence le man¬ 
que de moyens d'hébergement., chalets ou 
appartements de vacances, lits dans les 
hôtels. Cet te carence qui n'est pas typique¬ 
ment staviacoise a préoccupé longuement 
l'Union fribourgeoise du tourisme lors de 
ses assises annuelles. 

Il y aurait, bien sûr, d'autres problèmes 
à évoquer. La restauration de la collégiale 
Saint-Laurent est un souci du Conseil pa¬ 
roissial depuis une quinzaine d'années, 
l ue commission de restauration présidée 
par M. Gustave Moulin, député, poursuit, 
des études qui se révèlent particulièrement 
longues et laborieuses. Les travaux de res¬ 
tauration estimés à quelque 'i millions île 
francs dureront de nombreuses années. 

D'un merveilleu.r 
cour du château. 

belvt'dh-c, on débouche dann la 

Eslavayer compte encore parmi ses habitants une, 
douzaine de pêcheurs professionnels. Ici, M. Marcel 
Cardin, (jouverneur île la Noble Confrérie, s'ap¬ 
prête à partir pour la pèche. 

En guise de conclusion... 

Ce bref reportage entraîne tout naturellement un 
merci et une invitation. Le merci s'en va d'abord à 
tous ceux qui, sans se lasser, lu tient afin de conserver 
intacts les témoins d'un passé aimé el respecté tout 
en réalisant un développement harmonieux de, la cité: 
autorités, industriels, associations et particuliers. L'in¬ 
vitation s'adresse à ceux qui ne connaissent pas encore 
Kstavayer et ses trésors, prêts à satisfaire les goûts les 
plus variés. L'artiste admirera des joyaux d'architec¬ 
ture, le rêveur contemplera le lac tantôt bleu et pai¬ 
sible, tantôl vert et agité, le sportif se grisera aux 
joies saines des sports nautiques tandis que le prome¬ 
neur découvrira des buts d'excursion aussi divers que 
charmants. 

Non, Victor Tissot ne s'était point trompé lorsqu'il 
disait de cette ville: « Le hasard des grands chemins 
et des petits sentiers me l'a fait découvrir un jour, et 
je garde son nom pour moi seul, comme on garde dans 
le secret de son cœur le nom de celle qu'on a vue en 
passant et qu'on oirne ! » 
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Principales Maisons ayant participé 

à cette réalisation 

Revêtements de sols soignés 

poses par 

?§?1 HIFFELLE + CIE 

♦♦ HENRI RYSER, Pérolles 10 
Fribourg 

pose de la mosaïque artistique 

ÉTABLISSEMENTS TECHNIQUES S.A., Fribourg 

Installations téléphoniques et de sonorisation 

Les installations téléphoniques et de 

sonorisation 

ont été exécutées par 

\-"2 7p 

FTARIISSEMËnïïqtèchniDUFS S.A. 

Spécialiste de la pose et vente 

de rideaux et voile Silent-Gliss 

J. Ding, tapissier, 
Rue du Temple 13, Fribourg, Tél. 221 02 Appartement 2 47 71 

Menuiserie de la Tour-Henri 

► 

M I LAS E VI C + HAY O Z 
Route de la Glane 16 
Fribourg — Téléphone 2 62 03 

ecHànson 

UNE FINE GOUTTE! 

GRAND CHOIX 
DE VINS BLANCS, ROUGES 

ET ROSÉS 
DE PROVENANCES DIVERSES 

L'ECHANSON S.A., <p (021) 751717, ROLLE 

CRÉATION ET AGENCEMENT 
par 

aaenzer + cie 

agencement - intérieur d'hôtels - bars - snacks - restaurants - magasins 

Rue Haldimand 7 LAUSANNE Tél. 021 238226 



9 

Au cœur de Fribourg 

A 
C MOUVCAU 

Si le tea-room est nouveau, son tenancier 
par contre ne l'est point en ville de Fribourg. 
Depuis quinze ans, en effet, M. Robert David 
s'est fait une enviable renommée par l'exploi¬ 
tation de la boulangerie-pâtisserie qui porte 
son nom à la rue de Romont, à Fribourg. 
C'est dans le but de donner un plus grand 
essor à son commerce qu'il vient d'ouvrir, de 
l'autre côté de la même rue, au premier étage 
du nouvel immeuble de l'Assurance « Winter- 
thur », ce tea-room inauguré à mi-juillet et 
qui déjà fait fureur. Pourquoi un succès si 
rapide? I.a nombreuse clientèle de la Houlan- 
gerie David savait qu'un tea-room exploité 
par le même homme serait une réussite. Et 
une fois que l'on a goûté à la beauté et à la 
douce tranquillité de ce salon de thé, on ne 
peut qu'y revenir. Le charme de ces lieux 
réside en effet dans l'ambiance très chaleu¬ 
reuse qu'on y respire ; le style, certes moderne, 
est tempéré par l'emploi abondant du bois, 
par les teintes chaudes — rouge, vert et cuir 
— du mobilier et par l'éclairage discret qui 
tombe des petits abat- jour. On admire une 
grille en fer forgé qui évoque l'une des pas¬ 
sions du maître de céans — la montagne — 
ainsi que deux peintures signées Henri Robert 
et Paul Séchaud et qui soulignent la note 
artistique de l'établissement. Dans ce centre 
des banques et des assurances, le coin-club 
aménagé tout spécialement pour les hommes 
d'affaires est lui aussi une heureuse réussite. 
Entin l'absence de tout juke-box garantit la 
tranquillité à chaque moment de la journée. 
Mais, dans un tea-room, on vient aussi pour 
satisfaire son palais. Est-il besoin d'énumérer 
ici la gamme des boissons avec et sans alcool, 
appartenant toutes aux meilleures marques, 
ou d'insister sur l'excellence de la pâtisserie, 
des pâtés, sandwiches et canapés qui ont fait 

la renommée de la maison ? Bien sûr, non ! 
C'est pourquoi nous nous contenterons de 
conclure en révélant que ce tea-room est ou¬ 
vert tous les jours, sauf le dimanche: ce qui 
est incontestablement une force, car tout le 
monde ne peut pas se permettre de fermer le 
meilleur jour de la semaine. Tant mieux pour 
le personnel qui ne s'appliquera que d'autant 
mieux à satisfaire la clientèle; tant mieux 
aussi pour la famille David qui mérite les 
vœux de prospérité que nous lui adressons. 
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Pour les vacances 

Enfin une caméra perfectionnée à la portée de toutes les bourses'! 

Profitez de la grande baisse de prix de la caméra-ciné 8 mm 

Carena zoomex II 

£ Objectif zoom Schneider-Variogon 9-30 mm 

0 Posemètre automatique 

£ 5 vitesses accouplées 

0 Engagement automatique du film d'une bobine à l'autre,^etc. 

Fr. 945.— Prix d'action Fr. 598.— 

Autres modèles zoomex II: 

avec objectif Angénieux 7,5-35 mm Fr. 1145.— 

avec objectif Angénieux 6,5-52 mm Fr. 1345.— 

Livrables du stock 

chez le spécialiste qui vous conseille mieux! 

PHOTO • CINE - PROJECTION 

Pérolles 24 FRIBOURG Tél. 25181 

AGENCE DE VOYAGES DE LA 

BANQUE POPULAIRE SUISSE 

Avenue de la Gare 4 

FRIBOURG 

Tél. 037/27325 

Depuis 1925 déjà, notre agence de voyages est à votre service. 
Pour mieux vous servir encore, nos locaux ont été complète¬ 
ment rénovés et modernisés. 

Nous sommes à même de vous délivrer tous billets de chemins 
de fer, bateaux et avions. Nous nous occuperons volontiers de 
la réservation de votre hôtel ainsi que de l'organisation de tous 
vos voyages et vacances. 

Nous attendons avec plaisir votre prochaine visite. 
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La nouvelle roule alpestre 

Les Chavonnes - Le Frachy 

.Jusqu'en 1050, quelque 30 km. de chemins alpestres furent amé¬ 
nagés dans noire canton. Ils n'étaient alors munis d'aucun revête¬ 
ment. Les pentes étaient parfois trop fortes. Les expériences tech¬ 
niques se développèrent jusqu'en IOG'2, année qui vit l'achèvement 

M. l'aul Torche, ministre de l'Agriculture fribourgeoise, coupant le 
ruban symbolique. 

.\f. Paul (iremaud, des Chavonnes, président du syndical, sonhaitanl 
la bienvenue au.r nombreux invités. 

des deux routes de l'Auta-C.hia sur Cerniat et du Gros-Mont sur 
Charmey, soit au total 1"2 km. Dès celte nate, de nombreux projets 
furent mis à l'étude pour quelque 71) km. et quelques-uns déjà réalisés 
comme la route Les C.havonncs - Le Krachy, sur le territoire des 
communes du Pâquicr et de la Tour-de-Trème, inaugurée en juillet 
dernier. Ces quelque 7(1 km. représenteront, une fois terminés, un 
investissement d'environ 15 millions. Iît, pour équiper complètement, 
les Préalpes fribourgeoises, il faudrait encore 100 km. de routes 
alpestres. Celle des Chavonnes est longue de 4 km., avec une largeur 
carrossable de 3 mètres. Klle représente un investissement de 700 000 
francs, couvert par des subventions de la Confédération (45%) et du 
canton (30 à 35%), le solde étant à la charge des propriétaires inté¬ 
ressés groupés en un syndicat, que préside M. Paul Gremaud, des 
Chavonnes, le secrétaire étant M. Albert Schmidt, secrétaire de pré¬ 
fecture. C'est sous un ciel radieux et face au magnifique paysage des 
vanils gruériens qu'eut, lieu l'inauguration officielle de cette nouvelle 
route, fruit de la compréhension et du sacrifice des propriétaires inté¬ 
ressés et de l'appui des pouvoirs publics. 

M. Alberl Schmidt, secrétaire du syndicat et parfait organisateur de 
celte journée inaugurale. 

(Photos P. Charrière, Mulle) 

A mi-parcours 

LE PNEU DE QUALITÉ POUR VOTRE SÉCURITÉ 

Exigez-le toujours auprès de votre spécialiste 
en pneumatiques, tout spécialement le pneu moderne W-1 
à épaulement surbaissé. 

PNEU VEITH S.A. / PAYERNE (VD) <p 037 61203/04/05 
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I,a Société do sauvetage du lac de la 
Gruyère a vu le jour il y a une dizaine d'an¬ 
nées. Kile répondait ft une évidente nécessité, 
vu les accidents, hélas ! trop nombreux, qui 
se produisent chaque année sur ce lac depuis 
sa création. Mais la réputation de ses hommes- 

grenouilles est telle, qu'en fait ils sont appelés 
à intervenir sur tout le territoire du canton. 
La société, que préside actuellement M. Marcel 
Papaux, de Vuisternens-en-Ogoz, réunit au¬ 
jourd'hui une quinzaine de membres actifs 
avec, comme chef technique, M. Marcel Hri- 

que, de Farvagny. Mais, comme toute société, 
elle compte aussi un certain nombre de mem¬ 
bres passifs. C'est il leur intention et, pour les 
remercier de leur appui que, depuis quelques 
années, elle organise une journée-poulets sur la 
pittoresque île d'Ogoz: journée de familles du- 
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rant laquelle petits et grands ne manquent pas d'apprécier ce site 
enchanteur. Il y a tout d'abord la petite chapelle de St-Théodnle, 
si pittoresque, à l'intérieur de laquelle l'abbé Auguste Carrel, curé 
de Farvagny et aumônier du groupement, célébra la sainte messe. Puis 
les ruines de l'ancien château, qui servirent de décor à une gigantesque 
grillade de quelque 120 poulets. Knlin ce lac, né de l'ingéniosité et de 
l'effort, de l'homme, qui permit, en lin d'après-midi, l'organisation 
d'un match de water-polo des plus disputés. 11 faudrait encore parler 
de la chaleur de l'accueil que les organisateurs réservèrent à leurs hô¬ 
tes, de l'excellence du menu qu'ils servirent aux quelque 200 partici¬ 
pants et de cette ambiance si sympathique. Helle journée, tout à 
l'honneur de la Société de sauvetage du lac de la (iruyère qui méri¬ 
terait la sympathie d'un plus nombreux public et... un appui mieux 
marqué de la part des autorités ! p CW(V,Vj Hnlle) 

SV: 
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Cane 

couvant 

ses œufs 

Telle est la découverte que M. Al¬ 
phonse Henevey, président de la 
I>i:iil:i de Krifoourfç, put faire sur les 
bords du (iotteron. La photo a été 
prise par M. Flavio Rossetti, chas¬ 
seur de canards sauvages. 

Ci-tlexsoiix : I,a cane ayant été mise 
à l'essor laisse apparaître les <eufs, 
sur lesquels elle s'empressera de re¬ 
venir. 

Pour la "chasse : 

Les nouvelles jumelles 
LEITZ. 

6x24 Trinovid à 483.- 
8x32 Trinovid à 537.- 

10x40 Trinovid à 582.- 

JPHOTO-CINK 

et 
FILS 

PROJECTION 

FKROLLES 24 FRIBOURG Tél. S 5181 

Le plus grand choix 
dans toutes les 
marques chez le 
spécialiste qui vous 
conseille mieux 

Sa qualité est sa meilleure publicité 

Dépositaire exclusif: 

Félix Klaus 
Frlbourg s.a. 
Eaux minérales - Vins - Spiritueux 

COUVERTS 

BREGGER, ZWIMPFER 

& Cie S.A. 
FRIBOURG 

Place du Tilleul Tél. 2 52 51 

Après la chasse, la Brasserie VIENNOISE 
Famille Bertschy, Fribourg 

Tirez la car¬ 
touche rapide 
imperméabilisée, 
munie de l'amor¬ 
çage « Sinodix ». 

En vente chez votre armurier et fabriquée par 
Petitpierre & Grisel S.A-, 2002 Neuchâtel 

Tél. (038) 565 14 Armes et munitions en gros 

Vestes de chasse, 

gilets à munition, 

pantalons imperméables, 

bottes, chaussures, 

en choix et qualité chez 

A 

/ï\ 
▼auroux ▼ 

FRIBOURG 

Für «Jagdmunition 

Alali- und Speed-Patronen 

Eisen und Maschinen AG 
Düdingen 

Après une belle journée de chasse, le succès nous ayant souri, 
c'est à l'orée du bois, devant un feu de bois, que nous dégustons 
une bonne fondue (bien entendu GERBER ou CHALET en boîtes, 
c'est si pratique) et un vin de premier choix achetés chez le 
connaisseur, au magasin de la fine bouche, à 

L'Armailli 

Rue de Romont Fribourg 
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Avec 

les chasseurs 

il il canton 

Un champion du lir aux pigeons. 

Il esl une coutume, depuis quelques années, 
de se réunir au Gros-Sonimiaz en souvenir de 
•Jean .Morand, boucher à Huile et Broc. 

Le ".25 juin lî)6f> vil arriver, par Cerniat et 
l.a Yalsainte, une vingtaine de « mordus », 
venus fraterniser dans ce cadre grandiose, au 
cœur de nos Préalpes. 

Après (les dix-heures du cru, un lir aux 
pigeons débuta. Chacun rivalisa d'adresse el 
de cartouches sur ces inoffensifs pigeons d'ar¬ 
gile. Après une hécatombe de touchés (et de 
ratés), ce fui le délicieux moment de l'apé¬ 
ritif... (du Ricard, s. v. p. !) 

Un splendide carré de mouton à la broche 
el d?s cassoulets, chauffés au soleil, permi¬ 
rent à chacun d'apprécier le talent culinaire 
du chef, M. .Iules (îachoud. 

Mais on n'était pas là pour savourer le café 
chasseur. Aussi un concours s'engagea-l-il 
entre deux équipes qui rivalisèrent jusqu'au 
bout. Il fallut toule l'adresse des derniers de 
lisle pour départager ces champions. Ml, 
comme dans l'Kvangile, les premiers furent 
les derniers. 

Avant de se séparer, les perdants étanchè- 
rent la soif des gagnants, tout en entonnant 
des chants du pays el en évoquant des sou¬ 
venirs sur la terrasse de ce chalet accueillant, 
si bien desservi par M. François Charrière. 

A la prochaine ! Un participant. 

(Photos Bernard (Thaïlande, Berne) 

P»" M ■ 

"Ê 
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Sur l'emplacement du concours et (ci-dessous), la pose souvenir devant nos l'réa/pes. 

VESTES DE CHASSE 
L'ESQUIMAU 

BOTTES 
LE CHAMEAU 

CHAPEAUX 
de chasse 

La cartouche 
de qualité 
supérieure 
livrable en 
65 et 70 mm. 

En vente chez votre armurier et fabriquée par 
Petitpierre & Grisel S.A., 2002 Neuchâtel 

Tél. (038) 5 65 41 Armes et munitions en gros 

Maison du Peuple (Hôtel du Faucon) 

FRIBOURG Tél. 037 21317 50 lits à disposition 

Restauration soignée 
Grande salle / Salle à manger 
Salle pour société 
Jeux de quilles (automatiques) 
Se recommande: Fam. Thalmann 
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M. <iérartl (ilasson, rédacteur et député à 
Huile, recevant, lors du Grand Chapitre 
international de la Chaîne des rôtisseurs, 
qui eut lieu à Zurich, les insii/nes de sa 
fonction de bailli. 

Le Frihourgeois, 

gastronome 

et ami du bon vin 

XI. Itoijer l.ulhi/, hôtelier et restaurateur à 
La Tour-de-Trèmc, nouveau membre de la 
Chaîne des rôtisseurs, lors d'une rencontre 
de la Confrérie du finition au Château de 
C Iii lion. 

Honorer la bonne table et le bon vin n'est point péché mortel. Preuve en soit 
que bien des théologiens, et, même parmi les plus éminents, certifient que si Adam 
et Kve avaient choisi cette « faute » plutôt (pie l'antre, leurs descendants n'eussent 
point été condamnés aux travaux forcés jusqu'à la lin des temps. Ainsi donc, puis¬ 
qu'il faut gagner son pain à la sueur de son front, il n'est point défendu d'en 
apprécier la saveur, comme celle aussi de quantiLé d'autres mets, tous fruits do 
la nalure que Dieu lit pour noire plus grand bonheur... comme pour compenser 
tanl soit peu sa punition bien assez sévère. (Vest à cette louange à toute bonne 
chose ((ue s'emploie notamment la C.liaine des rôtisseurs, son bailliage l'ribourgeois 
y compris, dont l'actuel bailli est M. Gérard Glasson, député et rédacteur à Bulle. 
Nos amis vaudois connaissent, eux, la Confrérie du guillon, largement ouverte, 
elle aussi, aux Fribourgeois qui savent apprécier la délicatesse du vin de ce canton. 
Knfiii l'Klal de Fribourg ne fail-il pas, également, honneur au bon vin en entre¬ 
tenant avec quel amour son beau domaine des Favorges? 

Dans les caves des h'avenjes. 

Pour couronner un bon repas: 

e fameux café 

CAFE ET THE 

DENRÉES ALIMENTAIRES 

CIGARETTES-LESSIVE, etc. 

VINS L'ÉCHANSON 

En vente dans les bons magasins d'alimentation 

EI6ENMANN & KELLER S.A., FRIBOURG GIVISIEZ 
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Une fête 

à Treyvaux 

Sur le haul piUurage de la Combert, une fêle alpestre, animée de 
danses et de chants, marqua la récente réunion, à Treyvaux, de la 
Fédération fribourgeoise du costume el, des coutumes. De ce coin de 
pays inconnu de beaucoup, la vue porte sur la Gruyère tout entière, 
et l'on comprend que les Jçens de Treyvaux soient plus proches — de 
cœur, s'entend — de ce district que de Fribourg. La Villanello de 
Montagny, qui va fêter l'an prochain ses 10 ans d'existence, la Faran¬ 
dole de Ooiirlepin, le Groupe choral de Gruyères, les danseurs et, dan¬ 
seuses des Fribourgeois des Avants et, d'autres encore évoluèrent sur 
le podium, voire sur l'herbe du pâturage, pour la plus grande joie 
du public. 

De l'assemblée, qui avait occupé la matinée, nous avons retenu (pie 
la présidente, Mmc Hermine Henz, (le Oourtepin, céda sa place à sa 
vice-présidente, Mlle M.-Th. Daniels, de Fribourg, alors que M. Pierre 
Verly, de Treyvaux, acceptait la vice-présidence, appelé ainsi à 
prendre la tête de la Fédération fribourgeoise du costume et (les cou¬ 
tumes au prochain exercice. Au cours de cette réunion, la Fanfare 
d'Kcuvillens-I'osieux, qui porte depuis plus de trente ans la blouse 
bleue paysanne, fut accueillie par acclamation. 

(Photos I'. Charriire, Iitille) 
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La Jeunesse 

de ieyruz a 20 ans 

Un baptême de drapeau 

riche en couleurs 

Ce n'est point la première fois (pie notre 
journal relate les activités si diverses de la 
société de jeunesse, l.'Aifjlon de Neyruz, qui 
vient de fêter ses '20 ans d'existence. Cet anni¬ 
versaire fut marqué par l'inauguration d'un 
drapeau qui avait été tissé par les Sœurs de 
liétlianie, à Châbles, et qui porte, sur fond 
bleu, un aiffle dressé sur l'écusson de Neyruz. 
I.a manifestation débuta par un cortège haut 
en couleurs et du plus riche effet. I,a société, 
qui groupe (il membres, était répartie en de 
nombreux groupes costumés qui n'étaient 
pas sans rappeler le théâtre, domaine dans 
lequel la .Jeunesse de Neyruz s'est taillée tant, 
de succès déjà (les représentations de l'hiver 
dernier n'ont-elles pas vu affluer [»lus de ,'}0()0 
spectateurs?): héraut à cheval, pa^es tenant 
le nouveau drapeau, chevaliers portant ra¬ 
pières ou donnant la main à pentes demoi¬ 
selles. I.e parrain et la marraine eux-mêmes, 
M. (lilberl Meltraux et M"10 Jeanine Baudois- 
(iendre, avaient revêtu un costume d'époque 
pour s'installer dans une confortable calèche. 
Au cours de l'office solennel, il appartint au 
chanoine Chuard, curé de la localité, de bénir 
le nouvel emblème. De retour à l'ilôlel de 
l'Aiffle-Noir, les membres de la .leunesse et 
leurs invités se réunirent pour le banquet, 
avant d'assister à une partie récréative. 

Les anciens présidents et, tout à droite, Vactuel 
président. M. Itotand (iendre. 

(Photos P. Charriére, huile) 

Ci-dessous: Deux instantanés du cortège. 

I.a société de jeunesse //Aiglon de Xetjruz en ce jour de fêle. 

Garage du Stadlberg 

V. NUSSBAUMER 
Tél. 2 41 29 

FRIBOURG 

Agences : 

DKW ef Vauxhall 



M. liené Dreyer, le dynamique président de VAssocia- 
lion cantonale de tennis. 

Une phase de jeu lors de la finale du double mixte: 
Mme Scliorderet vient de frapper la balle sous l'œil 
attentif de /'. Esseiva. 

P. Esseiva et F. (I alley, vainqueurs du double messieurs. 

Les finalistes du double mi.rle (de g. à dr.): P. Esseiva, 
S. Scliorderet, C. Spreng et h'irschenmann. 
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S'il est un sport en plein essor dans notre 
canton, c'est bien le tennis. Le nombre de ses 
adeptes a plus que doublé en quinze ans. 
Quatre cents joueurs et joueuses, auxquels 
il faut ajouter environ cent cinquante juniors, 
doivent se partager les dix courts mis à dis¬ 
position par les quatre clubs fribourgeois. 11 
faudrait un court pour trente joueurs et nous 
en avons un pour cinquante-cinq joueurs. 

Le tjrand vainqueur de cette année : Pierre 
Esseiva, il il « Pinson ». // .s''adjuge trois 
litres sur quatre. 

11 y a deux clubs de tennis à Fribourg, le 
TC, Fribourg (3 courts au Hambach) qui est 
présidé par M. Léon Mayer, et le TC Aiglon 
(3 courts au Cuintzet), présidé par M. Hobert 
Ding. Bulle a également, ses deux courts et 
le club est présidé par M. André .laquet. Heste 
Moral, ses deux courts et son club présidé 
par M. Mené Lerf. Les potentiels adeptes de 
Homonl et d'Kstavayer-le-l.ae doivent, en 
revanche, se contenter de regarder le Tournoi 
de Wimbledon sur leur écran de télévision. 

En l'.ir.O, grâce à l'initiative de M. Albert 
Repond, fut fondée l'Association cantonale 
de tennis, qui groupe nos quatre clubs et qui 
est présidée depuis deux ans par M. Mené 
Dreyer, qui fut pendant dix-huit ans le dyna¬ 
mique et compétent président du TC. Aiglon. 

Le tennis est en train de se démocratiser, 
et c'est sans doute la raison pour laquelle il 
est en plein essor. Ce n'est plus un passe- 
temps onéreux, réservé ù une certaine classe 
de la population. Ce phénomène a des réper¬ 
cussions d'ordre quantitatif et qualitatif. 
Notre canton possède maintenant d'excel¬ 
lents joueurs et un bon nombre de juniors 
très promet teurs. Preuve en est. la magnifique 
tenue du TC Fribourg lors du Championnat 
suisse interclubs de cette année. 11 n'a été 
battu que de justesse par le TC Genève en 
finale romande de série H. 

Il faut, noter également, le bel effort du 
TC Aiglon en vue de donner le goût du tennis 
au plus grand nombre possible de jeunes. 
Chaque jeudi matin, MM. H. Kaeser et 
L. Wicht s'efforcent d'inculquer les rudi¬ 
ments de ce sport difficile aux débutants et 
d'améliorer la technique de ceux qui n'en 
sont plus à leurs premiers échanges de balles. 
Des raquettes et des balles sont mises gra¬ 
tuitement à disposition de ceux qui veulent, 
d'abord se rendre compte de leurs aptitudes 
avant de faire les frais d'un équipement. 

L'Association cantonale de tennis finance 
dans la mesure de ses modestes moyens la 
participation de juniors méritants à des 
camps d'entraînement organisés par l'Asso¬ 
ciation romanue uc tennis. Mais il faudrait 
que nos jeunes [missent participer à des tour¬ 
nois à l'extérieur et que les éléments les plus 
doués puissent être suivis de près par des 
entraîneurs. 

Mme Murer, heureuse de sa victoire, féli¬ 
citée jiar son épou.r... 

Deux habitués îles finales: II. Kaeser et 
Ilaudin. 
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Il n'y a pas (le professeurs qui enseignent 
le tennis <;i plein temps dans notre canton. 
Nous ne disposons que de trois moniteurs 
reconnus el brevetés par l'Association suisse 
de tennis. 11 s'agit, de MM. Raymond Morandi 
du TC Fribourg, Hoger Kaeser et, Léon Wicht 
du TC Aiglon. A eux trois, ils ont déjà fait 
un excellent travail en corrigeant inlassable¬ 
ment les fautes des débulanLs et en permet¬ 
tant aux autres de rafliner leur style. 

Pour que le tennis continue à se développer 
favorablement dans notre canton, il faudrait 
donc : 

que l'Association cantonale dispose de 
ressources linancières plus grandes pour pou¬ 
voir aider un plus grand nombre de juniors; 

— que d'autres courts soient aménagés 
afin que le rapport joueurs/courts dont il a 
été question plus haut devienne plus favo¬ 
rable ; 

— que le jeu nocturne soit rendu possible 
grâce à l'installation d'un éclairage adéquat. 
A ce jour, seul le TC Aiglon possède un tel 
équipement ; 

— que, comme dans bien d'autres villes, 
il devienne possible de jouer au tennis pen¬ 
dant tout l'hiver. La technique actuelle a mis 
au point différents systèmes de courts cou¬ 
verts. Il semble que l'entreprise devrait être 

.rentable. Mais qui va oser en [»rendre l'ini¬ 
tiative? 

(Pliolos 1 ■> ? ? ? ? ? ? ? ? ? ? ? ? ■> ? ?•??) 

Le sourire de l'arbitre el le profil de Hetié Hess, 
juge-arbitre. 

Et comme tout eut bien i/ui /luit bien, on fraternise après la distribution 
des pri.r. 

Résultats du championnat cantonal 1965 

Cette compétition fut organisée cette année par le TC Aiglon. 
Une soixantaine de participants disputèrent en tout cinquante- 
cinq matches entre le 10 juin et le 3 juillet. Grâce â l'impeccable 
juge-arbitre que fut M. René Hess et à la sportivité de chaque 
participant, ce championnat fut une belle réussite. 

Les nouveaux champions: 
Simple messieurs : Pierre Ksseiva bat en linale Francis Gallev 7-Ö, 

0-3, 0-3. 
Simple dames: M«" C. Murer bat en linale Mlle C. Spreng 0-2, 0-1. 
Double messieurs : P. Ksseiva/F. Galley battent en finale R. Kaeser/ 

P. Baudin 0-3, 0-2, 6-4. 
Double mixte: Mmo S. Scliorderet/P. Esseiva battent M110 C. Spreng' 

P. Kirschenmann 6-4, 4-6, 7-5. /•'. AI. 

^^HORLOGERIE BIJOUTERIE 

(/JBuIJiard 

BULLE• Rue de Vevey -Tél. 284 60 

VENTE — RÉPARATIONS 

Cuisinières à gaz butane 

Cuisinières électriques 

_ «■ Maison 

DESBIOLLES 
11 f Bulle 

Librairie-Papeterie 

R. MOREL 

BULLE 

Vous serez toujours satisfaits à la 

Cordonnerie Moderne 
Travaux rapides et soignés 
Réparation des talons métal 

P. CARREL, rue de Gruyères, BULLE 
Envois dans tout le canton 

Taxis «AURORE» Fribourg 

Service permanent — Voitures spacieuses — Petit tarif Se recommande: 

Stationnement : Albertinum et Grands-Places à Fribourg c. Hengueiy, Fribourg 
Ambulance officielle Tél. 2 75 OO Vlgnettaz 25 9 2 70 70 
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Le Tournoi J2 

Interparoissial 

de Fribourg 

(Photos Georges Savoy, Fribourg) 

Jura 1. l'équipe victorieuse. 

Un joli hul de Sl-l'ierre I. 

•Jeudi 1er juillet, s'est déroulé, sur les lorrains du (iuinlzet, le 
1er Tournoi .J2 interparoissial. C'est dans une véritable ambiance de 
gaieté (pie 1ns équipes s'affrontèrent. Même le temps maussade ne 
parvint pas à troubler la joie et la sportivité de ces quelque cent, 
garçons, âgés de 10 ù 15 ans. Après une série de douze matches achar¬ 
nés, les équipes se réunirent pour le pique-nique. Puis vinrent les 
finales. St-Pierre II et Christ-Hoi 1, tout d'abord, se rencontrèrent 
pour les troisième et quatrième places. Ce fut à l'avantage de Christ- 
Roi qui l'emporta par 2 A 0. Pour la première et la deuxième place, 
le match fut d'une excellente qualité et le score de 2 à 1 muntre bien 
que Jura I ne l'emporta (pie de justesse sur St-Pierre t. A l(> heures, 
tous se retrouvèrent à la Salle paroissiale de St-Pierre pour la remise 
des prix, selon le classement suivant : 

1. Jura I (Challenge I.a Liberté). 
2. St-Pierre I (Challenge Polysar S. A.). 
3. Christ-Roi 1 (Challenge de l'instruction publique). 
1. St-Pierre il (Challenge Aux Trois-Tours S. A.). 
5. .12 Hiboux (Challenge Hregger, Zwimpfer & Oie S. A.). 
0. St-Pierre 111 (Challenge K. Wassmcr S. A.). 
7. Jura II (Challenge Commerce de fer fribourgeois S. A.). 

1.e Prix de bonne tenue fut atlribué à Jura II, tandis que le Prix 
de la malchance revint à St-Pierre II. Kl, c'est après une collai ion 
offerte par les Maisons Klaus et Cremo (pie les .12 se direnl au revoir 
et à l'année prochaine ! (I. SI. 

St-Pierre I, vaincu en finale. 

Tous les jours de 9 à 21 heures 

Exposition permanente 

30 modèles de tentes : PRAIRIE. LAMONT, RACLET 

ainsi que tout matériel de camping 

Tentes 2 pl. Fr. 99.— 5 pl. Fr. 265.— 

Belles tentes familiales 6 places, 
2 chambres + living-room Fr. 665.— 

10 modèles de BATEAUX en stock. 
Moteurs hors-bord Johnson, Crescent. 

Remorques de camping. 

Vitrine documentaire: rue de Lausanne 31 

30 modèles de caravanes : REGINA. 0CEANE 
Les plus jolies, les plus solides des cara¬ 
vanes françaises, double calorifugeage 
FREINS A DISQUE, VERRES SECURIT 
essieu Souplejef ou Frankel 
Caravanes anglaises, allemandes, 
hollandaises 

4 places équipée dés Fr. 4490.— 
5 - 6 pl. équipée dés Fr. 6490.— 

Mobil-home 3 p. avec chauffage Fr. 8900.— 

ERC 

CAMPING CARAVANES 

— 

Demandez prospectus sans engagement FACILITÉS DE PAIEMENT 

Fribourg Rt. du Jura 

Tel 037/2 29 03 

Location Occasions 
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Principales Maisons ayant collaboré à la construction et à l'équipement du 

Centre électronique de Fribourg 

Ozoclim vous assure 

l'engineering complet 

pour: 
• salles d'ordinateurs 
• salles de calculateurs 
• salles de mécanographie 

LIVRÉES «lCLEF= E |\j MAINS" 

climatisation 
faux-planchers en 
aluminium - floating floors » 
faux-plafonds métalliques 
cloisons métalliques 
électricité 

Ozoclim s a 

24, RUE GOETZ-MONIN - GENÈVE 
TÉLÉPH. (022) 24-22-94 

«S 
~S 

EMILIO ANTOGNINI, architecte SIA 
Professeur d'architecture au Technicum de Fribourg 

CLAUDE VON DER WEID, Fribourg 
Ing. civil dipl. EPF/SIA 

PIERRE MILANI S.A., Fribourg 
Terrassements — Maçonnerie — Béton armé 
Réfection de la route d'accès — Canalisations 

REMINGTON RAND UNIVAC, Zurich 
Ordinateur électronique et machines périphériques 

ÉTABLISSEMENTS G. MEYER-de-SURY, Genève 
Plancher spécial «Flooting-Floors» 

C. GARTENMANN & Cie S. A., Berne - Zurich 
Bâle - Genève 
Plafond acoustique 

GENDRE S. A., Fribourg 
Ascenseurs 

ENTREPRISES ÉLECTRIQURS FRIBOURGEOISES 
Installations électriques 

ÉTABLISSEMENTS TECHNIQUES S.A., Fribourg 
Installations de téléphone, horloges et sonnerie 

HAELG & Cie, Fribourg 
Chauffage par radiateurs avec brûleur à mazout Haelg 
Avenue Beauregard 3 

NOVELAIR S.A., Zurich 
Climatisation 

ÉTANCHÉITÉ S.A., Fribourg 
Isolation — Etanchéité — Asphalte 
Tivoli 5 

JOYE & NISSILLE, Fribourg 
Installations sanitaires 

PIERRINO VITTORI, Fribourg 
Entreprise de carrelage 
Pérolles 67 

MAISON PAUL LEIBZIG, Fabrique de meubles S.A., 
Fribourg 
Ebénisterie et menuiserie intérieure de la salle des machines 

HENRI COMAZZI, Fribourg 
Gypserie — Peinture — Papiers peints 
Rue des Cliniques — Tél. (037) 2 38 54 

JOSEPH SPICHER, Fribourg 
Serrurerie 

GUHL & SCHEIBLER S.A., Bâle 
Maison spécialisée pour la fourniture de meubles pour 
cartes perforées 
Elisabethenstrasse 28 — Tél. (061) 24 67 30 

BROWN-BOVERI, Baden 
Convertisseur de courant 

Vente de tout appareil électroménager et de radio-télévision 

\- 2 7-. 

FTARI ISSEMËiffsgTÈCHNinUES S.A. 

Av. de la Gare 5 Grands-Places 23 
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Une réalisation unique en Suisse 

électronique 

de Fribourg 

Bien qu'il s'agisse d'une réalisation unique 
en Suisse et d'un investissement de plusieurs 
millions, le Centre électronique de Fribourg 
(CEF) ne s'ouvre pas sur l'un des grands 
boulevards de la capitale. Une modeste et 
étroite allée conduit à sa porte d'entrée. Mais 
pourtant il n'est point installé en quelque 
endroit perdu de la ville. Non, puisqu'il vit 
en quelque sorte à l'ombre de notre Aima 
Mater, dans des locaux annexes aux bâti¬ 
ments de Miséricorde. Ces locaux ont. été 
construits par le Fonds de l'Université, le 
Centre électronique étant son locataire. 

Pour compléter notre préambule, disons 
encore (pie le Centre électronique de Fribourg 
est une société simple qui fut fondée en 19G2, 
les deux partenaires étant l'Etat de Fribourg 
à raison de 80% et les Entreprises électriques 
fribourgeoises pour 20%. C'est cette société 
qui fit l'acquisition d'un « Univac III », grand 
ordinateur électronique, installé et, mis en 
service depuis l'automne dernier. 

Une visite à ce centre est certainement ins¬ 
tructive, même si, en partant, on a un peu 
l'impression que ressent le simple citadin 
devant une montagne gigantesque. Il faut 
véritablement être un spécialiste pour com¬ 
prendre le fonctionnement de celle machine 
capable d'enregistrer d'un coup dans sa mé¬ 
moire prés de 100 000 chiffres ou plus de 

A l'ombre de /'Aima Mater, l'annexe abritant le Centre électronique de b'ribounj. 

Vue générale de la salle des machines. 

00 000 lettres, ou d'additionner par exemple, 
en une seconde, 125 000 nombres de (i chiffres 
chacun. 

Mais notre lierté humaine sera toutefois 
flattée en apprenant que, livrée à elle-même, 
cette machine si formidable est, hélas ! par¬ 
faitement bête. Car il lui manque l'intelli¬ 
gence de l'homme. 

En effet, si perfectionné soit-il, l'ordina¬ 
teur électronique ne peut résoudre aucun pro¬ 
blème, avant (pie tous les éléments lui aient 
été donnés par l'homme. Par le programme, 
l'homme doit analyser pour la machine les 
moindres détails d'un problème et lui donner 
tous les ordres à exécuter. Ces ordres seront 
perforés dans des cartes, puis assemblés, 
c'est-à-dire traduits dans le langage de la 
machine, puis testés pour s'assurer (pie la 
pensée de l'homme est bien conforme aux 
réactions de la machine, réactions qui, elles, 
sont toujours logiques. Cette phase est sou¬ 
vent très longue pour arriver à une parfaite 
« unité de vues ». Mais, dès cet instant, l'ordi¬ 
nateur électronique peut donner le plein de 
ses possibilités. Et celles-ci sont vastes. 

Cerveau puissant, l'ordinateur électronique 
ne comprend ni le français, ni l'allemand, ni 
même l'anglais que l'on retrouve pourtant 
sur toutes ses commandes. Il ne sait même 
pas lire notre alphabet ordinaire. Il n'assimile 

Le Centre 
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PIERRE M I LAN I S.A. 

Fribourg 

Spécialistes 

de l'agencement 
Tous travaux spéciaux 
Transformation de res¬ 
taurants, magasins 
Vitrines, cuisines, etc. 
Offre sans engagement 

Terrassements 
Maçonnerie 
Béton armé 

Téléphone (037) 2 72 97 

FABRIQUE DE MEUBLES 

PAUL LEIBZIG 
GRAND'PLACES 26, FRIBOURG 

Chauffage par radiateurs avec brû¬ 
leur à mazout HAELG dans le 
Centre électronique. 

HAELG & Cie - FRIBOURG 

1 
8 
g 
1 

ASCENSEURS 

GENDRE 

FRIBOURG 

JOYE & NISSILLE 

► 

Installations sanitaires 

Fribourg 

Drôle d'air?... 

impossible! 

Pour votre personnel: un air exigences très délicates, assurant 
agréable, une ambiance déten- un fonctionnement sûr et continu, 
due. Pour vos computateurs: Les ingénieurs Novelairétudient minu- 
une atmosphère adaptée à leurs tieusement votre problème, tenant 

compte de vos désirs particuliers. Ils 
trouvent toujours la solution technique 
la meilleure et la plus économique. 

Novelai 

Novelair SA pour climatisation et ventilation Zurich 
Succursales à Genève, Bile, Cologne 
Novelair SA Succursale Genève 
8, av. Frontenex, tél. (022) 35 89 40 

GUHL & SCHEIBLER SA 

Bâle, Elisabethenstrasse 28. Téléphone (061) 24 67 30 

C'est la maison spécialisée pour la fourniture 

des meubles pour cartes perforées. 

Une documentation bien détaillée vous convaincra de son expérience dans 

le domaine des centres électroniques. 
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M. Gilberl ÏXicolet, chef du centre, à son bureau de travail. 

les ordres qu'on lui donne que si l'on s'exprime en cartes per¬ 
forées et dans un langage spécial. Dès cet instant, il est 
capable de lire les informations contenues dans ces cartes à 
la vitesse de 700 cartes à la minute. Et il est en quelque sorte 
bilingue, puisqu'il peut lire les deux systèmes de perforations 
existantes, celles établies selon le code Remington, qui com¬ 
prend 90 colonnes avec des perforations rondes, et celles 
établies selon le code IHM, qui compte 80 colonnes avec des 
perforations rectangulaires. 

Ces cartes sont alors enregistrées sur bandes magnétiques 
qui ont une longueur de 1200 mètres et une capacité d'enre¬ 
gistrement de 40 millions de caractères, soit environ 500 000 
cartes. Le tri des informations, qui durerait environ deux 
heures sur une trieuse ordinaire, est ici effectué en moins de 
deuv minutes, grâce à ces bandes, celles-ci pouvant en effet 
se dérouler à une vitesse de 200 000 signes à la seconde. 

Une fois assimilées toutes les données du problème, la 
machine peut alors réfléchir et, prendre des décisions. Enfin, 
par son imprimante, ses bandes magnétiques et son perfo¬ 
rateur de cartes, elle restitue fidèlement le produit de son 
travail. Mais, en cours d'opération, elle peut encore recevoir 
de nouveaux ordres. De même, elle est capable de déceler 
ses propres erreurs. 

Dérouleurs de bandes magnétiques. 

La console, capable de Iransmetire des ordres en cours d'opération et 
de recevoir aussi de la machine divers renseignements. 

Deux lecteurs et une perforatrice de caries. 

C'est toujours ä la même vitesse que l'ordinateur restitue 
le produit de son travail. Donne-t-il sa réponse en cartes 
perforées? Il ne met, qu'une minute pour en perforer 300. 
Désire-t-on un texte dans une quelconque langue? Son 
imprimante rapide imprimera les résultats dans la forme, 
la présentation et la langue voulues à la vitesse de 700 lignes 
à la minute. 

Et l'ordinateur électronique est capable d'exécuter aussi 
bien des travaux commerciaux tels que factures, décomptes 
de paie, bordereaux, analyses comptables, que des travaux 
scientifiques tels que recherche opérationnelle, prévisions de 
vente, gestions de stocks, problèmes mathématiques, stra¬ 
tégiques et autres... 

L'ordinateur de Fribourg est conçu comme un Meccano, 
auquel on peut ajouter ou retrancher des éléments. Composé 
actuellement de six éléments, il pourrait s'en adjoindre dix 
autres sans devoir changer quoi que ce soit à son cerveau. 
Celui-ci, appelé unité centrale, se présente comme une 
armoire. La tentation est bien forte d'en ouvrir la porte. On 
a alors un peu l'impression de se trouver devant un immense 
fichier, fait d'une multitude de petits tiroirs; les plaques 
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Les ordinateurs UNIVAC à grande puissance sont aussi estimés en Suisse que les 
ensembles plus modestes destinés aux entreprises moyennes et représentent une partie 
importante des installations mises en service à ce jour. 

Ce succès est dû avant tout aux qualités dont ont fait preuve les ensembles UNIVAC: 
traitement simultané de plusieurs programmes en parallèle, calculs ultrarapides, com¬ 
mutation presqu'instantanée pour la transmission à grande distance de données à l'en¬ 
trée ou à la sortie lors de travaux en temps réel, etc. Dans ces domaines, l'efficacité 

des ordinateurs UNIVAC est démontrée de longue date. La qualité de leurs prestations 
est reconnue par les utilisateurs qui apprécient au plus haut point leur rentabilité. 

En effet, les ordinateurs UNIVAC résolvent de façon économique les problèmes les 
plus complexes de traitement électronique des données. Nous mettons notre point 
d'honneur à fournir à chacun la solution qui lui convient, grâce à l'emploi d'un ordina¬ 
teur adéquat dans une configuration adaptée à ses besoins. Les ordinateurs à grande 
puissance UNIVAC sont largement utilisés en Suisse. 

UNIVAC Remington Rand m Universal Automatic Computers 
Zurich, Winterthour, Bâle, Berne, Lausanne, Genève. 

UNIVAC 

UNIVAC est une abréviation de «Universal 
Automatic Computers», c'est-à-dire ordi¬ 
nateurs à usage universel pour le traitement 
automatique des données. Un nom qui s'est 
acquis une renommée mondiale! 
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^UNIVAC II IduCentreElectro 
nique de Fribourg, organisme 
de travail commun au Canton, 
à l'Université et aux Entreprises 
Electriques. L'installation, pré- 

>vue pour le traitement des car- 
V. (tes 80 et 90 colonnes, est équi- 

>pée de6dérouleurs de bandes 
|magnétiques Uniservo III A. 
UNIVAC III 
de Ciba SA, à Bâle. 
UNÏVAC III 
de Hasler AG, à Berne. 

IUNIVAC III 
des Grands Magasins Jelmoli 
SA, à Zurich. 
UNIVAC III 
de la Banque Cantonale de 
Berne. 
UNIVAC III 
de Maschinenfabrik Rüti AG, 
Rüti/ZH. 
UNIVAC III 
de Sandoz SA, à Bâle. 
UNIVAC III 
d'Adolphe Saurer AG, 
à Arbon. 
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UNIVAC 1107 
Thin Film Memory Computer 
du Centre de Calcul Arithma, 
à Zurich.   
2 UNIVAC 418 
Real Time Computer del'Auto¬ 
matic Message Switching 
Service Center de la TWA, 
à Zurich. _ / 
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Ü • •_ 
Si, extérieurement, Vunité centrale se présente comme une simple armoire, 
elle n'est pas moins capable d'effectuer 125 000 additions à la seconde. 
Pour se rendre compte de la complexité du système, il suffit d'ouvrir la 
porte ! 

métalliques, couleur argent, sont en fait autant d'éléments 
électroniques. .Mais la vue est plus impressionnante encore 
de l'arrière, qui nous montre ses milliers de Iiis de toutes 
couleurs, rangés en écheveaux compacts. 

L'imprimante, 'dont la vitesse d'impression est de 700 à 900 lii/nes à 
la minute. 

(Photos P. Charrière, Huile) 

Les six éléments font moins de mystère, car ils permettent 
de voir les bandes magnétiques se dérouler dans les dérou¬ 
leurs. L'imprimante, placée à proximité de l'unité centrale, 
a tant, soit peu l'aspect d'un téléscripteur. Enfin, au centre, 
la console avec un clavier de machine à écrire est capable 
de transmettre des ordres en cours d'opération et de recevoir 
aussi de la machine divers renseignements, tels que les 
erreurs décelées. 

En pénétrant, dans le local, on a l'impression de se trouver 
en présence d'une exposition de meubles de bureau, et l'on 
ne peut que s'étonner de l'ordre et de la propreté absolus 
"qui y régnent. Ces qualités sont voulues et sont même essen¬ 
tielles au bon fonctionnement de l'ordinateur qui ne supporte 
pas le plus peLit grain de poussière. C'est la raison pour 
laquelle les visiteurs ne sont, généralement pas autorisés à 
pénétrer dans le local, climatisé pour être maintenu à une 
température constante de 19 à :l'i degrés. Par contre, une 
salle des visiteurs, entièrement vitrée, a été aménagée pour 
que la curiosité du public puisse tout de même être satisfaite. 
Enfin, si l'on n'aperçoit aucun lil, c'est qu'un faux plancher 
recouvre les multiples câbles reliant entre eux les divers 
éléments de l'ordinateur. 

"* : m 
4 <"8ÉÛ 

L'inierprélcuse et, à droite, une perforatrice de cartes. 

On retrouve l'atmosphère humaine habituelle en péné¬ 
trant dans le bureau du chef, dans celui des programmeurs 
ou dans celui de l'ingénieur et du technicien chargés de 
l'entretien, bureaux qui, avec la réception et le secrétariat, 
occupent tout le rez-de-chaussée, alors que le sous-sol abrite 
diverses machines périphériques, les stocks de formules en 
continu et de cartes perforées, l'installation de la climati¬ 
sation, le convertisseur de fréquence — l'ordinateur utilise 
le courant américain — les installations de chauffage et 
l'abri de protection civile. 

Le Centre électronique de Fribourg a été fondé dans le 
but de rationaliser l'administration de l'Etat et des EEF, en 
exécutant pour eux divers travaux. Il s'agissait également 
d'aider l'Université et son Institut d'automation, qui fut 
fondé en 1958, en mettant à leur disposition un ordinateur, 
aujourd'hui base de la science. Chaque jour, pendant six 
heures, l'ordinateur est mis à la disposition de l'Université 
sous la responsabilité de M. I3illeter, directeur de l'Institut 
d'automation. Mais le Centre électronique doit aussi assurer 
sa rentabilité; il le fait en exécutant des travaux pour des 
tiers. Son activité est contrôlée par une commission admi¬ 
nistrative que préside M. Girod, trésorier de l'Etat, et par 
un comité de direction composé de MM. Girod, Georges 
Python, chef de l'automation aux EEF, et Gilbert Nicolet, 
chef du centre. 

Le hall conduisant à la^salle des 'machines. A droite, les portes île 
divers bureaux. 

t 
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leva frères 

Carriers 

^ Pierres artificielles 

Corbières (fr> 

^ Téléphones (029) 3 85 45 

(029) 2 71 24 

Gaston Duruz S.A. 

Maitrîse fédérale 

Ferblanterie - Appareillage 

FRIBOURG 

v.*. - / *" Ascenseurs ' vis 

" Monte-charges 
Monte-plats 

Installations électriques à courant fort et à 

courant faible, soit : téléphone - sonnerie - 

horloges - sonorisation - antenne collective 

de télévision 

ont été exécutées par 

v.2 7^ 

]T/j!|l[^iyjJ!lW^ll!llill|l4fl 

Avenue de la Gare 6 

Maison fondée en 1911 

FRIBOURG 

Criblet 13 Tél. 2 36 55 

Chauffages centraux 

Installations sanitaires - ventilation 

Brûleurs et citernes à mazout 

Chauffage par rayonnement 

lie. « Stramax » 

Fabrique de fenêtres 

D. Papaux & Cie S. A. 

T reyvaux (Fribourg) 

Fenêtres courantes 

sur mesure ou normalisées S.V. - D.V. - V.D.V. guillotine, 
coulissantes, accordéon, etc. 

Fenêtres pivotantes 

sur axe horizontal ou vertical, avec store à lamelles entre 
verres ou extérieur ^vec verre isolant, modèle bois et 
aluminium. 

Fenêtres bois métal 

avec vantaux ouvrant latéralement, vitrerie verre isolant 
ou simple. 

Eléments de fenêtres préfabriqués 

toutes possibilités d'exécution. Tél. (037) 3 34 95 
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La nouvelle Ecole secondaire des garçons 

de lu Ville 

de. Frilionrg 

l'iif ile l'école du côté de In rue de Moral. 

Appellation inexacte puisque, en fait, l'iïcole secondaire de la Ville 
de Fribourj? est aussi celle du cercle scolaire de la Sarino, et que, de 
plus, elle est mise à la disposition de quelques communes de la Hroye 
— I.échelles notamment — et, de la partie française du disl riet, du Lac. 
C'est l'une des raisons pour lesquelles l'ancien bâtiment, construit à 
l'avenue de Home et achevé en 1941 seulement, était insuffisant. 
Certes, avec ses neuf classes, il l'était, déjà au lendemain de son inau¬ 
guration puisque, en 11)4'2, l'ouverture d'une dixième classe posait 
déjà un problème. Depuis lors, chaque année, la direction, qui csl 
assumée par M. Alfred Hepond depuis lltr>(l, dut trouver des locaux 
provisoires, notamment dans l'ancien Orphelinat, qui fut démoli en 
lltG-i, et ensuite dans des baraquements provisoires et ailleurs, l.e 
nombre des élèves a en effet presque doublé au cours de ces quinze 
dernières années, passant de 28(1 en 1950 à .">40 cette année, si l'on 
inclut la classe nouvellement ouverte à Farvajrny-le-drand. 

Depuis 1 *.»">*.», le Conseil communal de Fribour<r se préoccupa acti¬ 
vement de la construction d'une nouvelle école. Un premier projet 
dut être abandonné devant la nécessité de concevoir une réalisation 

plus importante et mieux adaptée aux exigences d'un enseignement 
moderne. C'est en automne l'.Hiïi que le Conseil communal adressa au 
Conseil général son message accompagnant une demande de crédit, de 
~>,'Z millions. A cette date pourtant, vu l'urgente nécessité de celle 
construction et compte tenu (les difficultés de trouver la main-d'uMivre 
suffisante, le Conseil communal avait déjà fait eut reprendre le-. Ira- 
vaux de terrassement, de canalisai ion, de béton armé et de maçon¬ 
nerie. espérant alors que ce bâtiment pourrait être mis à disposition 
pour la rentrée des classes de l'automne 11 fallut, hélas ! attendre, 
le 2(> avril de cette année, soil le retour des vacances de Pâques, pour 
que les quelque ">110 élèves puissent prendre possession de leurs nou¬ 
veaux locaux. .1 oie pour les élèves, mais joie surtout, pour le directeur 
et les maîtres qui voyaient ainsi la lin de ce qui fut un véritable 
cauchemar. 

Oh ! certes, les alentours n'étaient de loin pas encore aménagés — 
ils ne le sont pas encore aujourd'hui et bien des travaux de finition 
restaient, encore à faire. Pourtant, celle réalité, si patiemment atten¬ 
due, était enfin là. 

Vue aérienne du 
nouveau bailment de 
l'Ecole secondaire, 
avec, à l'arrière-plan, 
celui de l'Ecole com¬ 
plémentaire profes¬ 
sionnelle et commer¬ 
ciale qui est encore en 
chantier. 

(Photo 
Roland Dougoud, 
Fribourg) 
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A'une des deux nulles (le dessin. 

Avec, ses teinles Munches cl bleues, le nouveau bâtiment apparaît 
bien, d'emblée, comme une école de la ville de Fribourg. Sa conception 
et son style très modernes seraient parfaits, si ce n'était le tout proche 
voisinage des anciens remparts de la ville, proximité qui n'est pas des 
plus conformes aux règles de l'esthétique. Autre regret aussi, celui de 
constater l'étroitesse de la cour, qui ne correspond pas aux dimensions 
de l'école. Kl c'est dommage ! 

Mais enlin, s'il est vrai qu'aucune («livre humaine n'est parfaite, 
empressons-nous de gagner le préau et les larges escaliers bien faits 
pour permettre un dégagement rapide. Le bâtiment principal longe 
le sommet de la cote qui descend vers la rue de Morat. A l'une des 
extrémités, à angle droit, le second bâtiment abritant les classes spé¬ 
ciales s'avance jusque tout prés des remparts. 

Dés le seuil franchi, on appréciera la largeur des corridors el la dis¬ 
tribution rationnelle des classes, bien éclairées par de larges fenêtres, 
l.es locaux sonl répartis sur six étages, dont trois ont litre de sous-sols, 
bien qu'ils soient éclairés de l'est. Au rez-de-chaussée se trouvent tout 
d'abord les locaux administratifs avec les bureaux de la direction, du 
secrétariat, de l'orient al ion professionnelle, la salle des professeurs, 
une salle de conférence, le dépôt du matériel el, enlin, la loge et l'ap¬ 
partement, du concierge. I.es 1 salles de classe, dont trois pour l'instant 
sonl en réserve, sonl répariies dans les deux étages supérieurs ainsi 
qu'au premier sous-sol, alors (pie le deuxième sous-sot est occupé par 
une double salle dénommée ofliciellement salle de jeux et salle d'étude; 
ses deux parties, séparées par une paroi coulissante, en font. Vuulu de 
l'école, d'une contenance de ."><io places assises, sans compter le large 
dégagement limité par la série des colonnes sur lesquelles repose l'éta¬ 
blissement. ('.elle salle dispose d'un côté d'une scène munie de tous 
les accessoires pour les représentations théâtrales, alors que l'autre 
côté est équipé pour les projections de lilms. Disposant d'une entrée 

L'un des auditoires. 

indépendante, elle peut facilement être utilisée pour des manifesta¬ 
tions étrangères à l'école, ce qui n'est pas l'un des moindres de ses 
mérites en cette ville de Fribourg où les locaux de ce genre font préci¬ 
sément défaut. 

Knfin, si l'on gagne le troisième sous-sol, on découvrira à proximité 
des abris de protection civile, des ateliers pour le travail sur bois et 
sur métal. 

C'est dans l'aile nord, avons-nous dit, que sont installées les dix 
salles spéciales pour les sciences naturelles, la physique, la chimie, le 
chant, le dessin à vue, le dessin technique et enfin le laboratoire. 

L'équipement est moderne non seulement dans le mobilier, mais 
dans nombre de détails ayant tous pour but soit d'adapter l'enseigne¬ 
ment aux exigences d'aujourd'hui, soit d'améliorer la discipline ou 
l'organisation générale de l'école. C'est ainsi que chaque salle peut 
bénéficier de projections et utiliser la méthode audio-visuelle, tout 
étant en outre prévu pour la télévision scolaire. Chaque salle dispose 
également du téléphone. Enfin le directeur de l'école, par téléphone, 
par haut-parleur, peut communiquer ses instructions soit à l'une ou 
l'autre classe, soit à l'ensemble de l'école tout en restant à son bureau. 

Tous ces détails et combien d'autres furent nus au point par la 
commission de bâtisse qui travailla en étroite collaboration avec 
M. Alfred Répond, directeur, et sous la direction de MM. Emilio Anto- 
gnini et Jacques Jaeger, architectes, M. Albert Weber, architecte, 
s'étant occupé de la surveillance des travaux. Notons que, s'il existe 
actuellement des salles en réserve, il y a aussi la possibilité d'agrandir 
le bâtiment, si bien que la mésaventure de l'avenue de Rome ne risque 
pas de se reproduire aussitôt. Enlin toutes les salles ont été prévues 
pour 42 élèves, mais n'ont été équipées que de 30 pupitres à une place. 

YTHOUD 

PÉROLLES 32 

INSTALLATIONS 

SANITAIRES 

FERBLANTERIE 

FRIBOURG 

ËTANCHEITË 

Toitures 
Etanchéité 

Eternit 
Asphaltage 
Isolation 
Chapes Tél. 2.81.21 Tivoli, 5 FRIBOURG 

FABRIQUE DE VOLETS A ROULEAU 

FRIBOURG S.A. Treyvaux 

Tél. 3 34 96 

Volets à rouleau 

en bois, divers profils — plastique et aluminium 

Stores à lamelles 

35 et 50 mm. Montage intérieur, extérieur et entre 
verres pour fenêtres pivotantes 
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Principales Maisons ayant collaboré à cette réalisation 

CARRELAGES MODERNES S.A., Fribourg 
Revêtements - Mosaïques - Sols plastiques 
Avenue Weck-Reynold 28 

ANTOINE MARCHON, Fribourg 
Gypserie-peinture 
Diplôme fédéral 

ANDRÉ CHABLAIS, Fribourg 
Ebénisterie - Agencements 
Rue du Progrès 

HENRI SPICHER S.A., Fribourg 
Installations sanitaires - Couverture - Ferblanterie 
Rue de l'Industrie 11 — Tél. 2 34 21 

A. GENEUX-DANCET S.A., Fribourg 
Etanchéité 
Derrière-les-Jardins 

OTHMAR JUNGO, Fribourg 
Ebénisterie - Menuiserie 
Neuveville 66 

PIERINO VITTORI, Fribourg 
Entreprise de carrelages 
Pérolles 67 

FRITZ MÜLLER, Fribourg 
Peinture-gypserie 
Ruelle des Maçons 200 

ÉLECTRICITÉ P. SCHOENENWEID S.A., Fribourg 
Concessionnaire des EEF 
et de l'Administration des téléphones 

BRENNO BIANCHI, Fribourg 
Pierres artificielles et naturelles et tous produits en ciment 
Route de l'Asile-des-Vieillards 10 

PIERRE MILANI S.A., Fribourg 
Entreprise de construction 
Routes - Travaux hydrauliques 

LES HOIRS DE J. ZOSSO-SAUTEREL, Fribourg 
Verrerie - Porcelaine 
Rue des Epouses 139 

L. POCHON S.A., Fribourg 
Chauffages centraux 
Route des Daillettes 13 — Tél. 2 11 31 

CHIFFELLE & Cie, Fribourg 
Tous les revêtements de sols en linoléum et plastique 
sont posés par l'entreprise hautement spécialisée 
Rue de Romont 22 — Tél. (037) 2 11 67 

F. RUSCONI, Fribourg 
Carrelages et Revêtements S. A. 
Route des Daillettes 19 — Tél. (037) 2 33 04 

LEVA FRÈRES, Corbières FR 
Carriers - Pierres artificielles 
Tél. (029) 3 85 45 et (029) 2 71 24 

ASCENSEURS GENDRE S.A., Fribourg 
Ascenseurs - Monte-charges - Monte-plats 

D. PAPAUX & Cie S.A., Treyvaux FR 
Fabrique de fenêtres 
Tél. (037) 3 34 95 

SCHAEFFER S. A., Fribourg 
Chauffages centraux - Installations sanitaires - Ventilation 
Criblet13 — Tél. 2 36 55 

ÉTANCHÉITÉ S.A., Fribourg 
Asphaltage - Etanchéité - Isolation - Toitures éternit 
Tivoli 5 —Tél. 2 81 21 

ÉTABLISSEMENTS TECHNIQUES S.A., Fribourg 
Installations électriques à courant fort et à courant faible 
Avenue de la Gare 6 — Tél. 2 72 72 

FABRIQUE DE VOLETS A ROULEAU 
FRIBOURG S. A., Treyvaux 
Volets à rouleau - Stores à lamelles 
Tél. 3 34 96 

GASTON DURUZ S.A., Fribourg 
Maîtrise fédérale 
Ferblanterie - Appareillage 

PYTHOUD FRÈRES, Fribourg 
Installations sanitaires - Ferblanterie 
Pérolles 32 

La .toile de jeux cl la salle d'éludé n'unies constituent ce raste aula, qui 
est étjalemenl ouvert aux sociétés de la ville pour leurs manifestations. 

A l'exception des deux petites remarques que nous nous sommes 
permises plus liant, l'Kcole secondaire de la Ville de Krihourjï est. sans 
conteste une realisation qui fait honneur i\ la ville et au canton. Klle 
a suscité dans tous les cas bien des admirations de la part des parti¬ 
cipants au 74e Cours normal suisse, dont elle vient d'être le siê^e. Il 
ne reste plus qu'à attendra-l'achèvement de sa voisine, l'Kc.ole pro¬ 
fessionnelle et artisanale, et des abords de ce complexe scolaire pour 
pouvoir apprécier pleinement cet effort accompli pour la formation 
de notre jeunesse. 

La salle des maîtres. (Photos I\ ('.barrière, Huile) 
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M. Joseph Te Hey 
I.AUSANNIi 

enlevé à l'affection des siens, A l'âge 
«le 40 uns. Ilyii quatre ans, alors <|U'il 
travaillait sur un chantier de Lau¬ 
sanne, il avait été victime d'un acci¬ 
dent; il était tombé d'un mur et avait 
été hospitalisé avec de grave» lésions. 
Célibataire, ayant sa parenté à Chéso- 
pelloz, il a été enseveli à Kelfaux. 

M. Richard Pernet 
DELÉMONT 

enlevé à la tendre affection de son 
entourage dans sa G2' année, après 
une cruelle maladie qu'il supporta 
avec beaucoup de courage. Il était le 
gérant des Grands Magasins (ionset 
S.A., à Delémont, où il jouissait de 
la sympathie de chacun. 

Mme Bernadette Folly 
MORGES 

née Jordan, était la veuve de feu Hay 
mond Folly, décédé au début de l'an¬ 
née dernière. Le couple était fort connu 
à Bulle, où il exploita une boucherie à 
la rue de Vevey. En 1936, M. et M®« 
Folly étaient allés s'établir à Morges, 
où ils dirigeaient une boucherie. Mme 

Folly fut une précieuse collaboratrice 
pour son mari. Elle avait 58 ans. 

Sœur Salésia Andrey 
VÉHOLLIEZ (Valais) 

née Marie Andrey, naquit à Cerniat 
où son père, feu François Andrey, fut 
président de paroisse. Religieuse de 
St-Maurice, elle déploya une féconde 
activité à la Clinique St-Amé à Saint- 
Maurice, de même qu'à Porrentruy et 
à Martigny. Elle est décédée subite¬ 
ment A l'Age de 62 ans. Elle resta 
Gruérienne de cœur. 

Mme Marie Dumas 
LAUSANNE 

Atteinte d'une paralysie et d'une ma¬ 
ladie très douloureuse, elle fut con¬ 
trainte de passer les douze dernières 
années de sa vie A I'h<Vital. Née Marie 
L'Homme, elle était l'épouse de M. 
François Dumas, ouvrier à Lausanne. 
Elle éleva une belle famille de huit 
enfants. 

M. Emile Musset 
STE-CROIX 

M. Amédée Godel 
DOMDIDIER 

Mme Julia Terrapon 
M ( ) N T AGNY-LA-VILL E 

enlevé A l'affection de sa famille A l'âge 
de .'16 ans seulement, laissant dans le 
chagrin son épouse, ses enfants, sa 
maman, ses sœurs et frères et ses nom¬ 
breux amis. Il était ouvrier. De lui, 
chacun garde le souvenir d'un homme 
actif et doué d'un caractère gai et 
serviable. 

décédé après une longue maladie qu'il 
supporta avec courage et résignation. 
Il était Agé de 59 ans et travaillait 
comme employé de commune. Il était 
notamment le frère de l'abbé Camille 
Godel, révérend curé au Pâquier, et le 
père de MM. Charles et Camille Godel, 
lutteurs du club Olympic de Domdi- 
dier. 

décédée tragiquement dans un acci¬ 
dent de la circulation survenu à Lé- 
chelles. NéeGilland, elle était la veuve 
de feu LéonTerrapon, qui fit une chute 
mortelle dans sa grange. Elle-même 
était au service des CFF, comme garde- 
barrière remplaçante. Elle était la 
mère de cinq garçons et était âgée de 
60 ans. 

M. Marius 
MF5JNKNS 

AI. Adolphe XuinUellcr 
l'IUHlKNS 

M. Aimé Cîiroud 
I.K SAUI.dY 

AI. Louis Dévaud 
noui.oz 

enlevé dans sa 6'2* année, après une 
longue maladie. Agriculteur, il fut 
pendant trente-cinq ans inspecteur 
du bétail. A ce titre, il rendit d'émi- 
nentR services A la collectivité. Il jouis¬ 
sait de la sympathie et de l'estime île 
son entourage. 

décédé A l'Hôpital de Châtel-St-Denis 
dans sa 56* année. Dix jours aupara¬ 
vant, il avait été victime d'un grave 
accident, alors qu'il accouplait une 
herse A un tracteur. Il n'a pas survécu 
A ses blessures. Célibataire, il était un 
paysan avisé et laborieux. 

décédé A l'Age de 67 ans, après une 
pénible maladie. Agriculteur, il fut 
pendant une quarantaine d'années 
secrétaire-caissier de la société locale 
de laiterie. Et la Fanfare paroissiale 
de Siviriez le comptait au nombre de 
ses membres d'honneur. 

décédé des suites d'un accident sur¬ 
venu dans sa ferme. Il était âgé de 
69 ans. Il exploitait avec son fils le 
domaine paternel du Hugnon. Membre 
du comité de la société de laiterie, il 
était le frère de M. Ignace Dévaud, 
président de paroisse. Il laisse le sou¬ 
venir d'un père de famille croyant, 
travailleur et' plein de cœur. 

RADIO-TÉLÉVISION 

Concessionnaire télévision 

i 

Bulle 

Tél. 27356 MORIER 

Château-d'Qex 

Tél. 46703 
i 

Vente Echange Réparations 

Garantie Choix 
Facilités de payement 

0 Zodiac 

Cyiiifomaiic 

Acier inox. Fr. 171.-, Plaqué or Fr. 178.-, Or 18 ct. Fr. 497.- 

MONTRES ET BIJOUX 

WILLY B I LAT 

FRIBOURG 
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Sœur Lconidc Perrollaz 
FHIBOURCï' 

décédée à 1j» mais )ii de la Providence, 
à Fribourg, dans sa 80e année et la 
60® de sa vocation religieuse. Née Mar¬ 
celle Terrollaz, fllle de la Charité de 
St-Vincent de Paul, elle participa 
activement A la vie de la paroisse de 
St-Jean. Elle fut notamment la fon¬ 
datrice et la directrice du Patronage 
St-Louis et de l'Association des dames 
et demoiselles de la paroisse. 

M. Eugene Jaeger 
fribourg 

enlevé à l'affection de sa famille dans 
sa 73e année. Ancien et dévoué mem¬ 
bre actif de l'Union instrumentale, il 
en devint membre «l'honneur après 
avoir joué pendant plus de trente ans 
les cymbales avec compétence et fidé¬ 
lité. Il travaillait comme peintre. 

Mme Marthe Zinnnennann 
FRIBOURG 

née Struby, était l'épouse de M. Fritz 
/immermann, menuisier. Mlle a été 
ravie A l'affection de sa famille, A l'Age 
de 70 ans, après une longue maladie 
qu'elle supporta avec courage et rési¬ 
gnation. Elle jouissait de la sympathie 
de chacun. 

Mlle Marie Wiedenianu 
fribourg 

vendeuse, fut pendant cinquante ans 
au service de la Confiserie lluber, où 
elle laissa le souvenir d'une personne 
serviable et souriante, dévouée pour 
les clients et aimée de tout le monde. 
Elle a été ravie subitement A l'affec¬ 
tion de son entourage, A l'Age de 81 

M. Louis Kufiieux 
FRIBOURG 

Mme Clémence Kiener 
FRIBOURG 

Anne-Marie Cotting 
VILLA RS-SUR-G LANK 

M. Leon Holle 
GIVISIEZ 

enlevé subitement à l'affection des 
siens, A l'âge de 15 ans. Il ne laisse 
que d'unanimes regrets, tant sa droi¬ 
ture et sa gentillesse étaient grandes. 
Inspecteur d'assurance apprécié à la 
Rentenanstalt, il avait, également fait 
une belle carrière militaire, obtenant 
le grade de capitaine quartier-maître. 

Veuve de feu Joseph Kiener, qui fut 
facteur postal A Bulle et qui laissa un 
souvenir vivant parmi les musiciens 
de l'Harmonie dont il était l'un des 
vétérans, elle habita le chef-lieu grué- 
rien jusqu'à l'année dernière. Elle 
éleva cinq enfants et eut la douleur de 
perdre l'un de ses fils A la fleur de 
l'âge. Elle est décédée dans sa 
88e année. 

ravie A l'affection de ses parents et de 
ses frère et sœur A l'Age «le (5 ans et 
2 mois. Elle était la 1111e de M. et Mma 

Albert Cotting-Gumy, habitant les 
Daillettes. Elève de l'école enfantine 
de Cormanon, elle faisait la joie de son 
entourage. Elle a succombé à une 
douloureuse maladie. 

enlevé A la tendre affection de sa fa¬ 
mille après une longue et pénible ma¬ 
ladie, A l'Age de <15 ans. Cafetier A 
Vuisternens-en-Ogoz, puis A Cousset, 
il entra ensuite au service «le la Maison 
Schwöb, de Berne, en qualité de repré¬ 
sentant. Partout il jouissait de la sym¬ 
pathie, tant par son travail que par 
sa droiture. Il laisse une veuve, cinq 
enfants et une pWite-fJlle. 

Mme Friedel Hinggeli 
MATHAN 

M. Charles Sapin 
M A R L Y- L E -G R A NI ) 

Mme Sylvie (ïeiulre 
ONNENS 

ravie A l'affection de son entourage, 
laisse le souvenir d'une femme de 
grand cœur. I lie fut unanimement 
regrettée, chacun appréciant son ama¬ 
bilité, sa jovialité et son entregent. 
Elle décéda dans de magnifiques sen¬ 
timents chrétiens. 

enlevé A l'affection de sa famille A 
l'Age de Cl ans après une pénible ma¬ 
ladie qu il supporta avec courage. Iltra- 
vailla durant quarante-trois ans aux 
EEF, comme chef d'équipe à l'usine 
d'Hauterive. Pendant de longues 
années, il fut président de la Société 
de tir de Marly. Admirablement se¬ 
condé par son épouse, il éleva une 
famille de trois enfants. 

veuve de feu Joseph Gendre, qui dé¬ 
céda il y a une quinzaine d'années et 
qui fut domestique de campagne avant 
de travailler le domaine de son frère; 
elle n'avait pas d'enfant. Elle laisse le 
souvenir d'une personne très humble, 
pieuse, dévouée pour son entourage. 
Elle est décédée après une longue 
maladie, A l'Age «le 79 ans. 

M. Hans Zahnd 
MORAT 

décédé «lans un tragique accident «le 
planeur survenu sur le terrain d'avia¬ 
tion de Bellechasse. Il était ouvrier 
constructeur dans une fabrique de 
machines. Agé «le .'12 ans, il était marié 
et père de deux enfants encore en bas 
âge. Il présidait le groupe de vol A 
voile « Broyé ». 

s. 
A. Pompes Funèbres Générales 

JOUR ET NUIT - TÉL. 2 39 95 

Joseph Bugnard 

Arcades de la Gare - FRIBOURG 



34 

Mine Ahl rie Hirne 
fribourg 

Aï. R«(|er f.olliard 
FRIBOURG 

Mlle Herthe Jenny 
FHIUOUHG 

enlevée A l'affection de son entourage, 
à l'âge de 70 ans. Vendeuse dans un 
magasin de tabacs et journaux du 
boulevard de Pérolles, elle savait se 
faire apprécier de sa clientèle. Elle 
était apparentée à la Rde Sœur Marie- 
Marthe, religieuse à Ingenbohl. 

Aime Alanjuerite Audrey 
FRIROURG 

enlevée subitement A l'affection de 
ses enfants, dans sa 66« année. Née 
Marguerite Schacher, elle était la 
veuve de feu le Dr Joseph Andrey, 
médecin-dentiste A Fribourg, et la 
maman de MM. Herbert et Marcel 
Andrey. Mère au cœur d'or, elle trouva 
toujours la force nécessaire pour sur¬ 
monter les épreuves de sa vie. 

r 7 ^f 

née Morct, était la veuve de feu Anto- 
nin Rime, (jui fut sacristain de Notre- 
Dame. Mère de quatre enfants, elle 
eut la joie de voir ses trois fils prêtres, 
tous religieux de la Congrégation des 
Pères missionnaires de St-Fran<;ois de 
Sales, l'un occupant inéme une impor¬ 
tante charge à Home. Klle était dans 
8a 79* année. 

ß \ 1 
;• ^ t*)... 1 

«. J i 

décédé brusquement A l'Age de 54 ans. 
Horloger, il avait repris en 19.56 le 
commerce de son patron. Dès son 
jeune Age, il se lan<;a dans la politique 
et fut l'un des pionniers du mouve¬ 
ment Jeunes conservateurs. Depuis 
vingt-quatre ans, il siégeait au Grand 
Conseil et fut, durant seize ans, con¬ 
seiller communal directeur de l'Kdilité. 

Al. Henri Thomet 
fribourg 

Aline Yietorine Winokler 
fribourg 

AI. François Ifrohy 
FIUHOUHG 

j 

^ '* W 
4'% 

Issu d'une famille française de Rouen 
devenue bourgeoise de Fribourg en 
1874, il était passé maître dans le tra¬ 
vail du fer forgé. Il garda jusqu'A ses 
derniers moments un entrain et une 
vivacité d'esprit qui engendraient la 
joie de vivre dans tout son entourage. 
Il est décédé au bel Age de 92 ans. 

AI. Arthur Schaller 
FRIBOURG 

S *•«<» 

A* ' 

jbk 
décédé A l'Age de 75 ans après une 
longue et pénible maladie supportée 
avec beaucoup de courage. Pendant 
quarante-trois ans, il fut conducteur 
de train sur la ligne Fribourg - Morat - 
Anet, où il a toujours accompli cons¬ 
ciencieusement son travail. Son passe- 
temps favori était la pôche, et ses 
amis garderont un bon souvenir de lui. 

décédé de» sulteR d'un accident sur¬ 
venu dans les rochers de la Sarine, 
au-dessous de la Chancellerie «le Frl- 
bourg, alors qu'il cueillait des cham¬ 
pignons. Il n'avait <|ue '1.') ans. Fer¬ 
blantier, il travaillait dans l'entreprise 
de M. Robert Verdan. Il était un 
membre fidèle de la Société de myco¬ 
logie et des Amis de la nature. 

r> 

née .Jutzet, était la veuve de feu César 
Winckler. Victime d'un accident de la 
circulation dans son quartier de Pé- 
rolles, elle est décédée après quelques 
jours de grandes souffrances, A l'âge 
do 78 ans. Maman courageuse, elle eut 
le bonheur d'être une grand-maman 
choyée. 

Al. ll<Hjer Doiujoud 
fribourg' 

1 w 

enlevé A la tendre affection de sa fa¬ 
mille, A l'Age de 51 ans, après une 
pénible maladie. Maître charpentier, 
il dirigeait avec compétence une entre¬ 
prise do menuiserie et charpenterie. 
Il laisse le souvenir d'un époux, et 
père dévoué et d'un grand-papa choyé. 
Il était l*r lieutenant et sous-chef de 
secteur au bat. des snpeurs-pompiers. 

Hille Pauline Tereier 
FRIBOURG 

f. ■ •"***, 

C3 

Pendant plus de quarante ans, elle fut 
une collaboratrice dévouée de la 
Chancellerie d'Ktat du canton de Fri- 
bourg. Klle fut une secrétaire d'une 
ponctualité exemplaire. Klle consacra 
sa vie entière A rendre service et garda 
toujours sa maison ouverte A tous 
ceux qui lui étaient chers. Klle fut 
ravie A leur affection A l'Age de 83 ans. 

Aline Alarie Schneider 
FRIBOURG 

AÊL 
De 1921 A 1948, elle fut propriétaire 
de l'Hôtel des Rouchers qu'elle ex¬ 
ploita avec son mari, feu Antoine 
Schneider, mort il y a une douzaine 
d'années. Née Jungo, elle est décédée 
A l'Age de 77 ans. Klle laisse le sou¬ 
venir d'une personne d'une grande 
bonté. 

Aime Alarie Krujjjjcr 
FRIBOURG 

a travaillé durant une quinzaine d'an¬ 
nées A la Fabrique de chocolat Villars, 
où elle était unanimement appréciée. 
Née Lauper, elle était l'épouse de 
M. Arnold Brugger, installateur sani¬ 
taire. Elle a été ravie A son affection 
et A celle de ses deux enfants, è l'âge 
de 40 ans, après trois mois de terribles 
souffrances. 

AI. llaymoud Aloruiul 
fribourg 

O 

décédé A Martigny, A l'Age de 6f> ans, 
après une longue maladie. Représen¬ 
tant de la Maison Provins, il était 
fondé de pouvoir A la Maison Jean 
Vicarino Ä Meyer S. A. Fervent de 
la gymnastique, il était membre 
d'honneur de la Freiburgia. Il fut secre¬ 
taire cantonal et romand, et présida la 
Commission de presse et propagande. 

Mme Odilo Menoml 
FlUHOUIUi 

1k 1 M' 

née Chevalley, était l'épouse de M. 
Joseph Menoud avec qui elle éleva 
quatre filles. Elle a été enlevée subi¬ 
tement A leur affection, à l'Age de 
65 ans, laissant le souvenir d'une mère 
et d'une épouse dévouée. Klle était 
notamment la belle-mère de M. Jean- 
Louis Rourqui, photographe A Fri- 
bourg. 

AI. Jean Thalniann 
FRI1ÏOURG 

f. 1 

à.l 
décédé A l'Age de S3 ans, Ht toute sa 
carrière aux télégraphe et téléphone. 
En dehors de ses occupations, il se 
montrait un pécheur passionné. A ce 
titre, il fut l'un des fondateurs et le 
premier président de la Fédération 
fribourgeoise des sociétés de pêche. Il 
était notamment le beau-père de M. 
Roger Pochon, directeur de la Liberté. 

AI. Alphonse Bronarski 
FRIBOURG 

» 
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dtM 
décédé A l'âge de 74 ans. Le défunt 
était ancien attaché de presse à la 
Légation de Pologne A Berne, docteur 
ès lettres, professeur aux Universités 
de Fribourg et de Neuchâtel, prési¬ 
dent de plusieurs sociétés et comités 
polonais en Suisse et président hono¬ 
raire de la Fédération des organisa¬ 
tions polonaises en Suisse. 
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M. Jules Pasquier 
VUADENS 

ravi à l'affection de sa famille, à l'âge 
de 75 ans, après de longues souffrances 
qu'il supporta avec courage. Il laisse 
le souvenir d'un époux attentif et d'un 
père humble et bon pour ses cinq 
enfants. Vivant dans une ferme isolée, 
à la limite de Vuadens et de Riaz, il 
avait le sens de l'hospitalité et ' 
jouissait de la sympathie de chacun. 

Mme Vve Hélène Brodard 
LA ROCHE 

enlevée à la tendre affection de ses 
enfants et petits-enfants, à l'âge de 
83 ans, après un jour de maladie seule¬ 
ment. Energique et travailleuse, elle 
laisse le souvenir d'une maman coura¬ 
geuse. Elle était la veuve de feu Fir¬ 
min Brodard. Depuis vingt ans, elle 
vivait au foyer de l'un de ses fils, M. 
Meinrad Brodard. 

M. François Buchs 
RIAZ 

Fils de feu Joseph Buchs, agriculteur 
et ancien employé aux CKG, il est 
décédé à l'âge de 46 ans. D'une santé 
fragile, il travailla avec son père à 
l'exploitation du domaine paternel. Il 
était resté célibataire et chacun con¬ 
naissait son humour jovial. 

M, Joseph Frossard 
ROMANENS 

décédé dans sa 82® année. Il exploita 
naguère une ferme sise au centre du 
village. Il laisse le souvenir d'un pay¬ 
san travailleur, sobre et économe. Jus¬ 
qu'à ses derniers instants, il fut soigné 
avec un affectueux dévouement par 
son épouse. 

M. Samuel Henehoz 
CHATEAU-D'ŒX 

Jean-Joseph Bapst 
LA ROCHE 

Mlle Julie Savary 
RIAZ 

M. François IMitoit 
BROC 

Figure caractéristique du Pays-d'En* 
haut, il était largement connu en 
Gruyère, où sa réputation d'éleveur 
et de teneur de montagne lui valait 
l'estime de chacun. Il ne négligea rien 
pour l'essor de l'agriculture alpestre 
et fabriquait lui-même un Gruyère 
renommé. Il fut longtemps conseiller 
communal et député. 

Atteint d'une grave maladie, qui 
l'obligea à être soigné depuis plusieurs 
années, il a été ravi à l'affection de 
ses parents et de ses frères et sœurs, à 
l'âge de 12 ans. Il était le Ills de M. et 
M®« Emile Bapst, agriculteur. C'était 
le deuxième d'une famille de cinq 
enfants. Chacun appréciait son carac¬ 
tère doux et aimable. 

enlevée à l'affection des siens, à l'âge 
de 59 ans. Bonne, serviablc et dé¬ 
vouée, elle fut pendant de nombreuses 
années en place à Lausanne. Sa santé 
fragile la contraignit â abandonner 
ses occupations. Ces dernières années, 
elle vécut dans la ferme de son frère 
Raymond, en Champ-Jordan, où elle 
fut bien entourée. 

U w 
Né à Vuarinarens, il s'établit 6 Broc 
en 1920 et exerça la profession do 
maréchal-ferrant, d'abord comme ou¬ 
vrier, puis à son compte. Secondé par 
deux de ses fils, il donna ä son entre¬ 
prise un essor réjouissant. Fondateur 
et membre d'honneur de l'Echo des 
Marches, il fut encore un ténor appré¬ 
cié de l'Harmonie. 

M. Louis Jordan 
BULLE 

M. Guv Duearroz 
BULLE 

Mme Louise Brasey 
MORLON 

Mlle Marie-Rose v. Diiniken 
RULLE 

Dans son village natal de Montbovon, 
il avait exploité un domaine alpestre. 
Il travailla par la suite dans le canton 
de Vaud, à St-Légier notamment, 
comme ouvrier agricole. Il éleva une 
belle famille de onze enfants. Depuis 
quatre ans, il vivait chez sa fille, Mm# 

Adolphe Phillot, à Bulle. Il est décédé 
subitement à l'âge de 73 ans. 

décédé tragiquement dans les Gast- 
losen, à l'âge de 23 ans. Fils atné de 
M. Max Ducarroz-Andrey, institu¬ 
teur, il était technicien en radio-TV, 
en stage à Bulle. Jeune officier des 
troupes de transmission, il sut se faire 
apprécier de ses chefs. Passionné de 
montagne, il était membre du CAS et 
un ami fidèle de Terre-Rouge. 

ravie à l'affection de son entourage, 
dans sa 86* année, après trois attaques 
successives qui eurent raison de sa 
forte constitution. Pendant trente ans, 
elle donna les leçons d'ouvrage manuel 
aux élèves de sa localité. Jeune fille et 
épouse, elle s'intéressa toujours vive¬ 
ment à la vie paroissiale. 

Secrétaire médicale, cheftaine d'éclai- 
reuses, elle laisse ù tous ceux qui l'ont 
connue le sillon lumineux de son cou¬ 
rage, de sa droiture, de sa charité 
rayonnante et dynamique, au service 
de toutes les misères. Dans toutes ses 
tâches, elle a pleinement réalisé sa 
devise d'éclaireuse: «Tenir jusqu'au 
bout ! • Elle n'avait que *35 ans. 

M. Arthur Rouvcnaz 
VUADENS 

Mme Emma Liard 
AVR Y-DEVANT-PONT 

Mme Alice Repond 
CHARMEY 

Mme Aline Fraçjnière 
SORENS 

décédé au Foyer St-Vincent, à Vua¬ 
dens, dans sa 80* année. Le défunt 
était fort connu à Bulle, où il passa le 
plus clair de son existence. Matelassier 
et tapissier, il travailla longtemps à 
la fabrique de meubles Gruyéria. Il fut 
l'un des pionniers du mouvement syn¬ 
dicaliste en Gruyère. 

née Schneider, était la veuve de feu 
Séraphin Liard, ancien syndic, décédé 
en 1960. Elle seconda vaillamment son 
mari dans l'exploitation de la grande 
ferme des Marches. Le couple eut 
quinze enfants dont douze sont encore 
vivants. Pour eux, M"* Liard fut une 
mère attentive et une éducatrice par¬ 
faite. 

née Corpataux, était la veuve de feu 
Fernand Repond, agriculteur, qui ex¬ 
ploita autrefois le domaine de Praz- 
Gremaud. Epouse aimante et mère 
admirable, elle a élevé une magnifique 
famille de dix enfants. Personne tou¬ 
jours active et de grande serviabilité, 
elle fut un exemple de charité chré¬ 
tienne. 

née Romanens, était l'épouse de M. 
Martin Fragnière, collaborateur de 
l'entreprise Robert Ropraz, à Sorens. 
Maman aimante, elle eut la joie d'être 
une jeune grand-mère. Membre de la 
Cécilia, elle avait reçu la médaille de 
vétéran. Elle a succombé ô une pé¬ 
nible maladie, à l'âge de 49 ans. 
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